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Rétentions 
dans l’arbitraire

Driss Lachguar : L’initiative Royale concernant la
célébration de l’An amazigh conforte grandement
l’une des composantes de l’identité nationale

Le quatrième congrès provin-
cial de l’USFP à Inezgane-Ait
Melloul aura particulièrement été
marqué par le discours d’ouver-
ture prononcé par Driss Lachguar
qui a salué en premier l’initiative
Royale concernant  la célébration
de l’An amazigh la qualifiant de
décision historique qui vient
conforter grandement l’une des
composantes de l’identité natio-
nale.  Le Premier secrétaire a par
la suite rappelé le gouvernement
à son devoir de lutter contre
toutes les formes de spéculation, de prévarication et d’enrichissement illicite…
Nous reviendrons plus en détail dans notre prochaine édition sur la teneur de cet
important discours ainsi que sur le déroulement des travaux de ce quatrième
congrès.
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Commémoration du     40ème jour du décès 
de Ssi Abdelouahed Radi par l’USFP 

et la famille du défunt 

Mardi 9 mai à partir de 17 heures à la 
Bibliothèque nationale du Royaume à Rabat
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20ème anniversaire de SAR le Prince 
Héritier Moulay El Hassan

Un heureux événement célébré
dans la liesse et l'allégresse

S.M le Roi Mohammed VI 
félicite S.M Charles III et 
S.M Camilla à l'occasion de
leur couronnement Souverain
du Royaume-Uni et Reine
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20ème anniversaire de SAR le Prince Héritier Moulay El Hassan

Un heureux événement célébré
dans la liesse et l'allégresse

La Famille Royale et le peuple marocain
tout entier célèbrent, ce lundi, dans la
liesse et l'allégresse le vingtième anni-
versaire de Son Altesse Royale le Prince

Héritier Moulay El Hassan, un heureux événe-
ment traduisant, comme à l'accoutumée, la di-
mension réelle de l'attachement indéfectible et
irréversible du peuple marocain au Glorieux
Trône Alaouite, garant de l’unité et de la stabilité
du Royaume.

Cet anniversaire vient rappeler le souvenir
des instants joyeux du jeudi 8 mai 2003, lorsque
le ministère de la Maison Royale, du Protocole
et de la Chancellerie annonça la naissance bénie,
au Palais Royal à Rabat, d’un garçon que Sa Ma-

jesté le Roi Mohammed VI, que Dieu L’assiste,
a bien voulu baptiser du prénom de Moulay El
Hassan, en hommage à la mémoire de Son Au-
guste grand-père, feu SM le Roi Hassan II, que
Dieu ait son âme en Sa sainte miséricorde.

La célébration du 20ème anniversaire de SAR
le Prince Héritier Moulay El Hassan renouvelle
ainsi l’attachement immuable des Marocains au
Glorieux Trône Alaouite à travers le serment
d’allégeance les unissant à S.M le Roi, Amir Al-
Mouminine, défenseur de la foi et garant des in-
térêts suprêmes de la Nation et des citoyens.

Cet heureux événement est également l’oc-
casion de se remémorer quelques-unes des prin-
cipales activités de SAR le Prince Héritier

Moulay El Hassan qui avait décroché, en juillet
2020, le baccalauréat "option internationale", fi-
lière "Sciences économiques et sociales" avec la
mention "Très bien".

Le 18 septembre 2022, SAR le Prince Héri-
tier Moulay El Hassan avait présidé, au Polo
Club Souissi de la Garde Royale à Rabat, la finale
de la première édition de la Coupe du Trône de
Polo.

Le 17 octobre de la même année, Son Altesse
Royale avait présidé la cérémonie d’ouverture de
la 13ème édition du Salon du cheval d’El Jadida,
tenue du 18 au 23 octobre sous le Haut Patro-
nage de SM le Roi Mohammed VI.

Un mois après, jour pour jour, SAR le Prince
Héritier Moulay El Hassan avait inauguré, au
siège de l'Organisation du monde islamique pour
l'éducation, les sciences et la culture (ICESCO)
à Rabat, l'exposition internationale et le Musée
de la Sira Annabaouia (vie du Prophète) et de la
civilisation islamique, placés sous le Haut patro-
nage de SM le Roi Mohammed VI.

Le 28 mars 2023, les funérailles de l'ancien
président de la Chambre des représentants et an-
cien premier secrétaire de l'Union socialiste des
forces populaires (USFP), feu Abdelouahed
Radi, ont eu lieu au cimetière Achouhada à
Rabat, en présence de SAR le Prince Héritier
Moulay El Hassan et de SAR le Prince Moulay
Rachid.

SAR le Prince Héritier Moulay El Hassan ac-
compagne également SM le Roi lors de Ses dif-
férentes activités officielles. Ainsi, au cours des
douze derniers mois, Son Altesse Royale a été
présent aux côtés du Souverain notamment au
cours de l’audience accordée à Abdellatif
Jouahri, wali de Bank Al-Maghrib, qui a présenté
à Sa Majesté le rapport annuel de la Banque cen-
trale sur la situation économique, monétaire et
financière au titre de l'exercice 2021.

SAR le Prince Héritier Moulay El Hassan a
aussi accompagné SM le Roi à l’occasion de la
commémoration de l'Aïd Al-Mawlid Al-Nabawi
Acharif, de l’ouverture de la 1ère session de la
2ème année législative de la 11ème législature (14
octobre 2022), et de l’audience accordée par le
Souverain aux membres de l’équipe nationale de
football, après leur brillante prestation à la
Coupe du Monde de la FIFA, Qatar 2022.

Son Altesse Royale a, de même, été présent
aux côtés de SM le Roi à l’occasion de plusieurs
Conseils de ministres et du lancement de l'opé-
ration nationale "Ramadan 1444", initiée par la
Fondation Mohammed V pour la solidarité à
l'occasion du mois de Ramadan, ainsi que lors
des causeries religieuses que le Souverain, Amir
Al-Mouminine, avait présidées à l’occasion du
mois sacré de Ramadan, de la veillée religieuse
en commémoration de Laylat Al-Qadr bénie et
de la prière de l’Aïd Al-Fitr. 

Chacune des apparitions publiques de SAR
le Prince Héritier Moulay El Hassan vient ainsi
perpétuer une longue tradition qui a pour objec-
tif  d’initier et de familiariser le Prince Héritier à
l’exercice de responsabilités qu’il sera appelé à
assumer au sein d’une société qui demeure atta-
chée à ses valeurs et à son identité plurielle.

Ac
tu

al
ité
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Rétentions dans l’arbitraire
Les Marocains arrivent en troisième

place sur le podium des personnes en-
fermées, au mépris de leurs droits, en

2022 dans les centres de rétention de l’Hexa-
gone et d’outre-mer. En tête du classement,
on trouve les  Algériens avec 3.744 per-
sonnes, soit 23,5%,  suivis par les Albanais
(1.839, soit 11,6%) et  par les Marocains
(1.416, soit 8,9% ), sur un total de 43.565
personnes dont 15.922 qui ont été enfer-
mées dans les centres de rétention adminis-
trative (CRA) de l'Hexagone (94,1% étaient
des hommes et 4,8% étaient des femmes;
0,6% étaient des enfants accompagnant
leur(s) parent(s); 129 personnes se sont dé-
clarées mineures mais ont été considérées
majeures par l’administration), indique le
rapport de la Cimade 2022 sur les centres et
locaux de rétention administrative en France,
publié récemment. 

Rétention

Selon ce document, les personnes pla-
cées en CRA sont, comme les années précé-
dentes, majoritairement de nationalité
algérienne, albanaise, marocaine et tuni-
sienne. «Cependant, parmi ces principales
nationalités, ce sont désormais les personnes
algériennes qui sont les plus représentées en
CRA alors qu’il s’agissait de ressortissants al-
banais jusqu’en 2021», précisent les rédac-
teurs dudit document. Et d’ajouter : «Les
personnes de nationalité afghane sont les
cinquièmes les plus représentées. Elles font
l’objet de mesures de placement en CRA
principalement dans le cadre de la procédure
«Dublin», il s’agit donc de demandeurs
d’asile dont l’examen de la demande relève
de la responsabilité d’autres Etats membres
de l’Union européenne selon le Règlement
Dublin. Certains ressortissants afghans ont
tout de même fait l’objet d’un placement en
CRA dans le cadre de mesures d’éloigne-
ment (OQTF, ITF, APE…) dont le pays de
destination fixé était l’Afghanistan. Aucun
éloignement vers cet Etat n’a été réalisé de-
puis les CRA ».

Eloignement 

Concernant les mesures d’éloignement,
la répartition par nationalité classe les Maro-
cains à la  troisième place après les Algériens
et les Albanais.  Selon la Cimade, le nombre
de Marocains éloignés vers un pays hors UE
a atteint  241  personnes, soit 19,4% contre
100 Marocains renvoyés vers un pays mem-
bre UE ou espace Schengen (8%). Tandis
que les  Marocains non éloignés ont été au
nombre de 903 personnes  (76%). « Si les
personnes de nationalités algérienne, maro-
caine et tunisienne sont majoritaires en CRA,
leurs taux d’éloignement sont parmi les plus
faibles. A titre d’exemple, seuls 23% des Al-
gériens ont été expulsés vers leur pays d’ori-
gine malgré la réouverture des frontières
suite à l’assouplissement des mesures sani-
taires. Pour autant, les personnes en prove-
nance de ces pays ont été enfermées pendant
des périodes plus longues, en moyenne su-
périeures à un mois. Ces chiffres illustrent
que l’administration, contrairement à ce que
prévoient clairement les textes, maintient des
personnes enfermées alors que les perspec-
tives d’éloignement sont limitées et que l’al-
longement de la durée de rétention ne
permet pas une augmentation des éloigne-
ments », révèle ledit rapport.

S’agissant des principales nationalités
éloignées dans l'Hexagone, le document
classe les Marocains  à la 9ème position avec
241 personnes, soit  3,7%. «L’Albanie reste
le premier pays de renvoi depuis les CRA de
l'Hexagone : plus de 1.447 personnes ont été
éloignées vers cet Etat. Ces expulsions sont
réalisées via des «vols Frontex» quasi hebdo-
madaires et concernent souvent une popu-
lation albanaise en transit vers le
Royaume-Uni, présente dans le nord de la
France. Ainsi, près de 75% des éloignements
vers l’Albanie ont été réalisés depuis les CRA
de Coquelles et de Lille-Lesquin », expli-
quent les rédacteurs. Et de préciser : « L’Al-
gérie est désormais le second pays de renvoi
(749 éloignements) depuis la réouverture
progressive de ses frontières suite à l’assou-
plissement des mesures sanitaires ».

Renvoi 

Les renvois vers d’autres Etats membres
de l’Union européenne, souligne le rapport,
sont nombreux, notamment vers la Rouma-
nie (500 éloignements), concernant princi-
palement des citoyens roumains pour
lesquels l'administration considère que leur
droit à la libre circulation dans l'espace
Schengen est interrompu du fait d'une pré-
sence trop longue sur le territoire ou de la
menace pour l'ordre public qu'ils représen-
teraient. Les expulsions vers l’Italie (466),
l’Espagne (455) et l’Allemagne (385) concer-
nent en majorité des demandeurs d’asile en
procédure «Dublin» dont la responsabilité de
l’examen de leur demande d’asile relève de
l’un de ces Etats, selon le droit de l’Union
européenne.

Abus

Que peut-on retenir de ce treizième rap-
port concernant l’enfermement dans des
centres de rétention administrative ? Selon la
Cimade, ce rapport  confirme « un recours
banalisé à la rétention, de manière trop sou-
vent abusive et parfois dans des conditions
indignes ». Le manque structurel d’effectifs

policiers, qui impacte l’organisation des
CRA, « génère ou aggrave des situations de
violences et de violations des droits des per-
sonnes enfermées ». 

Pour les associations, assurant dans les
centres de rétention administrative la mis-
sion d’aide à l’exercice effectif  des droits
des personnes retenues prévue au Code de
l’entrée et du séjour des étrangers et du
droit d’asile (CESEDA), « le placement en
rétention s’effectue trop fréquemment sans
examen approfondi des situations person-
nelles. Cela se traduit notamment par l’aug-
mentation du nombre de personnes
particulièrement vulnérables – en situation
de handicap, atteintes de maladies graves,
souffrant de troubles psychiatriques, placées
sous tutelle – enfermées en rétention. Or,
les CRA sont des lieux inadaptés à la prise
en charge médicale qui serait nécessaire,
avec un accès aux soins qui n’est pas tou-
jours garanti, ce qui vient aggraver l’état de
santé de ces personnes. Depuis plusieurs
années, les lois successives et les instruc-
tions adressées aux préfectures ont eu pour
conséquence un allongement de la durée de
rétention, malgré des perspectives d’éloi-
gnement parfois très faibles, voire nulles.
En 2022, en dépit des moyens sous-dimen-
sionnés, le ministre de l’Intérieur a décidé
d’un fonctionnement en pleine capacité des
CRA, ce qui ne peut se faire qu’au détri-
ment de la sécurité de l’ensemble des per-
sonnes qui s’y trouvent, comme des
garanties en matière de respect des droits
des retenus », observent-elles. 

Humiliation 

Selon ces ONG, trop souvent, « les per-
sonnes retenues ont vu leurs droits réduits
voire ignorés : non-présentation à leurs au-
diences, droit de visite suspendu ou limité,
non-présentation à leur consulat, etc. De
plus en plus d’audiences se tiennent ainsi,
avec l’accord des juridictions, par visiocon-
férence ou par téléphone, parfois en viola-
tion des exigences légales de publicité des
débats et de confidentialité des entretiens

entre la personne retenue et son avocat. En
août 2022, le ministre de l'Intérieur a, par
ailleurs, publié une circulaire prévoyant un
placement prioritaire en rétention des étran-
gers représentant une « menace pour l’ordre
public ». Du fait du caractère imprécis de
cette notion, les décisions de placement
sont souvent disproportionnées au regard
de la situation des personnes sur le territoire
français, plus encore lorsqu’elles aboutissent
à des durées d’enfermement longues et/ou
répétées faute de pouvoir procéder à leur
éloignement », constatent-elles. Et d’ajouter
: « Dans l’Hexagone, le nombre de place-
ments s’est accru de 8,3% en 2022 par rap-
port à l’année précédente. 44,6% des
personnes ont été éloignées, dont certaines
avant l’expiration du délai de recours ou
alors que l’examen de celui-ci était pendant,
et d’autres alors qu’un avis médical préco-
nisait une prise en charge sur le territoire
français. Près de 38% des personnes libé-
rées l’ont été par les juges, à 93% par le juge
judiciaire (juge de la liberté et de la déten-
tion, Cour d’appel) qui a constaté une irré-
gularité de procédure, ou rejeté les
demandes de l’administration de prolonger
la rétention. En 2022, 57 familles incluant
94 mineurs, ainsi que 129 personnes se dé-
clarant mineures ont été enfermées dans les
CRA dans l’Hexagone. Parmi ces dernières,
77% ont été libérées par le juge judiciaire,
du fait de l’absence de preuve de leur majo-
rité ou d’une erreur manifeste d’apprécia-
tion de leur situation par les autorités
préfectorales ». 

Face à ce recours à l’enfermement «trop
souvent abusif, inutile et disproportionné»,
la Cimade appelle à «la prise en compte, de
manière plus volontaire et efficace, des si-
tuations individuelles des personnes avant
l’édiction de toute décision administrative,
mais aussi à ce que les projets ou proposi-
tions de loi annoncés en matière d’immigra-
tion garantissent pleinement l’exercice des
droits des personnes faisant l’objet d’une
décision d’éloignement du territoire et/ou
d’un placement en rétention ».

Hassan Bentaleb

Page 3 le 8 mai 2023.qxp_Mise en page 1  07/05/2023  14:36  Page1



Evénement LIBÉRATION   LUNDI 8 MAI 20234

S.M le Roi Mohammed VI félicite S.M Charles III
et S.M Camilla à l'occasion de leur couronnement
Souverain du Royaume-Uni et Reine

SaMajesté le Roi Moham-
med VI a adressé un
message de félicitations

à Sa Majesté Charles III, à l'occa-
sion de son couronnement Sou-
verain du Royaume-Uni de
Grande Bretagne et d'Irlande du
Nord, et à Sa Majesté la Reine
Camilla à l’occasion de son cou-
ronnement Reine.

Dans ce message, le Souve-
rain exprime, en Son nom propre
et au nom du peuple marocain,
Ses félicitations les plus chaleu-
reuses à Sa Majesté Charles III et

à Sa Majesté la Reine Camilla,
leur souhaitant "un règne marqué
de progrès et de prospérité, béné-
fique à Votre peuple".

A cette occasion, S.M le Roi
réitère Sa fierté profonde des
liens d’amitié solide et d’estime
mutuelle unissant les deux Souve-
rains et les deux Familles Royales,
ainsi que des relations distinguées
basées sur la coopération fruc-
tueuse et la solidarité agissante
liant les deux pays.

Le Souverain Se dit
convaincu que ces relations sé-

culaires ne pourront que se ren-
forcer davantage grâce "à Notre
détermination commune à les
développer au service des inté-
rêts suprêmes de Nos deux peu-
ples amis".

S.M le Roi réitère aussi Ses
chaleureuses félicitations et Ses
expressions d'estime à S.M le
Roi Charles III et à S.M la Reine
Camilla, leur exprimant, ainsi
qu'à tous les membres de la fa-
mille royale, Ses vœux les meil-
leurs de santé, de bonheur et de
longue vie.

De Bruxelles à Washington, félicitations
en cascade pour le roi Charles III
De Bruxelles à Washington en pas-

sant par Pékin, de nombreux pays
ont adressé leurs félicitations au

roi Charles III, couronné en grande
pompe samedi à Londres à l'âge de 74 ans.

Le président américain Joe Biden a fé-
licité le roi Charles III et la reine Camilla
pour leur couronnement en saluant la
"longue amitié" américano-britannique,
sur son compte Twitter.

"La longue amitié entre les Etats-Unis
et le Royaume-Uni est une source de force
pour nos deux peuples", a-t-il assuré, se di-
sant "fier" que son épouse Jill représente
les Etats-Unis à la cérémonie à Londres.

Le couronnement de Charles III "est
un témoignage de la force durable de la
monarchie britannique, un symbole de sta-
bilité et de continuité", a déclaré la prési-
dente de la Commission européenne,
Ursula von der Leyen, sur Twitter.

"Mes félicitations au roi Charles III et
à la reine Camilla", a-t-elle ajouté, en pu-

bliant des photos de la cérémonie à l'ab-
baye de Westminster où elle était présente.

Le président français Emmanuel Ma-
cron, présent en l'abbaye de Westminster,
a félicité le roi Charles III et la reine Ca-
milla pour leur couronnement, saluant des
"amis de la France", samedi dans un tweet.

En félicitant le nouveau souverain bri-
tannique, le président chinois Xi Jinping a
appelé Londres à mettre en oeuvre une
stratégie de long-terme pour la "paix" et
"la coopération".

"La Chine et le Royaume-Uni, tous
deux membres permanents du Conseil de
sécurité de l'ONU, doivent adopter une
approche stratégique et de long terme
pour promouvoir le mouvement histo-
rique vers la paix, le développement et la
coopération gagnant-gagnant", selon les
déclarations du dirigeant chinois relayées
par l'agence officielle Chine Nouvelle.

"La Chine est prête à travailler avec le
Royaume-Uni pour améliorer l'amitié

entre leurs deux peuples", a ajouté le pré-
sident Xi.

En visite au Kenya, le chancelier alle-
mand Olaf  Scholz a salué l'arrivée sur le
trône d'un allié sur la cause du climat.

"C'est toujours très important qu'il
s'agisse de quelqu'un qui est attaché à une
coopération étroite entre la Grande-Bre-
tagne et l'Union européenne et qui a aussi
son propre combat pour faire avancer la
protection du climat", a-t-il déclaré. "Cela
nous aidera aussi".

Sur Twitter, la Première ministre ita-
lienne Giorgia Meloni a adressé ses "meil-
leurs voeux au roi Charles III, à la reine
Camilla et à l'ensemble du peuple britan-
nique".  La dirigeante d'extrême droite en
a aussi profité pour saluer le savoir-faire
italien, à l'honneur dans l'Abbaye de West-
minster où Charles III a été couronné.

Le "Cosmati Pavement", le sol de mo-
saïque sur lequel reposait samedi le trône
du nouveau monarque, a été "magistrale-

ment créé par l'artisanat italien", a souligné
Mme Meloni.

Dans un message en anglais posté sur
Twitter, le ministère grec des Affaires
étrangères a "chaleureusement félicité Sa
Majesté le roi Charles III", voyant en lui
un "fidèle ami de la Grèce".

"Tout en lui souhaitant du succès dans
ses missions, nous sommes impatients de
continuer notre excellente coopération et
d'approfondir encore nos relations bilaté-
rales historiques", a ajouté le ministère.

Le président écologiste de l'Autriche,
Alexander Van der Bellen, a surpris en dé-
clarant, cité par l'agence APA, qu'il était
désormais "un républicain encore plus
convaincu".

Il a estimé aussi, après avoir assisté au
couronnement à Londres, que "le prince
Charles avait probablement plus d'autono-
mie que le roi Charles n'en aura dans cette
relation", ajoutant : "Nous verrons, j'es-
père qu'il restera un allié".

SAR la Princesse Lalla Meryem
représente S.M le Roi

Son Altesse Royale la Prin-
cesse Lalla Meryem a re-
présenté, samedi à

Londres, Sa Majesté le Roi Mo-
hammed VI, que Dieu L'assiste,
à la cérémonie de couronnement
du Roi Charles III, Souverain du
Royaume-Uni de Grande-Bre-
tagne et d'Irlande du Nord. 

Arrivée jeudi à Londres, SAR
la Princesse Lalla Meryem avait
pris part, vendredi au Palais de
Buckingham, à une réception of-

ferte par Sa Majesté le Roi
Charles III aux hautes personna-
lités venues assister à la cérémo-
nie de son couronnement. 

Sa Majesté le Roi Moham-
med VI a adressé un message de
félicitations à S.M Charles III, à
l'occasion de son couronnement
Souverain du Royaume-Uni de
Grande-Bretagne et d'Irlande du
Nord, et à S.M Camilla à l'occa-
sion de son couronnement
Reine. 
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Cela faisait 70 ans que le Royaume-
Uni n'avait pas vu ça: le roi Charles
III et la reine Camilla ont été cou-

ronnés samedi à l'abbaye de Westminster
à Londres lors d'une cérémonie chrétienne
pleine de pompe et de solennité, assom-
brie par des arrestations de manifestants
antimonarchie.

Malgré la pluie et un certain manque
d'enthousiasme populaire entourant cet
événement unique en Europe, des di-
zaines de milliers de personnes se sont
massées pour apercevoir le souverain et sa
deuxième épouse les saluer depuis le my-
thique balcon du palais de Buckingham
après son sacre à l'abbaye.

Temps fort de ce moment d'Histoire
comme seule la monarchie britannique sait
en produire, l'archevêque de Canterbury a
posé sur la tête du souverain de 74 ans la
couronne de Saint-Edouard, en or massif
et sertie de rubis.

Vêtu d'une simple chemise en lin
blanc, le roi avait peu avant reçu l'onction
à genoux, protégé des regards par des pa-
ravents brodés, pendant que retentissait le
fameux "Zadok The Priest" d'Haendel.

Il a réapparu aux yeux de l'assistance
et des centaines de millions de téléspecta-
teurs attendus, pour revêtir la "supertu-
nica", manteau en soie enveloppée de fines pièces d'or, puis le manteau impérial,

en étoffe d'or.
L'étole royale sur les épaules, le gant

du couronnement en cuir blanc sur la
main droite, un sceptre dans chaque main,
le roi a ensuite reçu la couronne de plus
de deux kilos, utilisée pour tous les cou-
ronnements depuis 1661.

"God Save The King!" a déclaré l'ar-
chevêque de Canterbury Justin Welby, pre-
mier dignitaire de la religion anglicane,
imité par certains des 2.300 invités pré-
sents à l'abbaye.

Des trompettes ont retenti et des
coups de canon ont été entendus aux qua-
tre coins du Royaume-Uni ou tirés depuis
des bateaux de la Royal Navy en mer.

Son héritier William, agenouillé, a en-
suite prêté allégeance à son père.

Camilla, 75 ans, la deuxième épouse
de Charles, a ensuite été bénie et couron-
née.

Charles III est devenu roi du
Royaume-Uni et de 14 pays du Common-
wealth, du Canada à l'Australie en passant
par la Jamaïque, en septembre à la mort de
sa mère Elizabeth II, à l'âge de 96 ans.

Son sacre en est la confirmation reli-
gieuse et le Royaume-Uni n'avait plus vu
depuis 1953 ce rite millénaire, modernisé
avec une durée plus courte, des représen-
tants des principales religions et du gospel
chanté en plus des classiques.

Le roi a franchi les portes de l'abbaye
vêtu du manteau d'Etat de son grand-père
George VI, notamment suivi de quatre
pages, dont son petit-fils George, suivi de

la reine, en robe ivoire brodée de fleurs.
Le prince William et son épouse Kate

ont rejoint les autres membres de la fa-
mille royale, dont le prince Harry, relégué
au troisième rang et privé de tout rôle of-
ficiel, conséquence de son départ en Cali-
fornie en 2020 suivi de violentes critiques
contre le palais.

Dans l'assistance, étaient présents des
dignitaires étrangers comme le président
français Emmanuel Macron ou la femme
du président américain Jill Biden, des cé-
lébrités comme le rocker Nick Cave, re-
présentants de la noblesse, des
responsables politiques et représentants
de la société civile.

A la fin de la cérémonie, le couple
royal, couronnes sur la tête, est reparti vers
Buckingham palace dans un carrosse du
XVIIIe siècle, le très inconfortable "Gold
State Coach", si lourd (quatre tonnes) qu'il
doit être tiré par huit chevaux avançant au
pas.

Il a été escorté d'une impressionnante
procession de 4.000 militaires, de la prin-
cesse Anne à cheval et de William et sa fa-
mille dans un autre carrosse.

La famille royale a longuement salué la
foule depuis le balcon du palais.

Sam Day, qui avait passé la nuit dans
une tente pour être aux premières loges
sur le Mall, l'avenue partant du palais de
Buckingham, se dit ravie et "fière". "C'était
super, même si la météo n'était pas
bonne", assure-t-elle à l'AFP, ajoutant ne
pas comprendre pourquoi Harry est parti
en Californie: "S'il revient, on l'aimerait

toujours".
Dans un Royaume-Uni en pleine crise

du coût de la vie, l'événement, avec ses
sceptres en or, carrosses et couronnes ser-
ties de diamants parmi les plus gros au
monde, a cependant été vécu sans grande
ferveur.

Autre ombre au tableau: la police, en-
gagée dans une de ses plus importantes
opérations de sécurité avec plus de 11.000
agents mobilisés, a arrêté 52 manifestants:
des écologistes de Just Stop Oil connus
pour leurs actions coup de poing mais
aussi au moins six organisateurs d'un ras-
semblement antimonarchie, dont le leader
du mouvement républicain Republic, Gra-
ham Smith. Elle a aussi saisi des pancartes
"Not my King" (pas mon roi).

"C'est quelque chose que l'on s'attend
à voir à Moscou, pas à Londres", a pro-
testé l'organisation Human Rights Watch.

La police, déjà critiquée pour son pro-
jet d'utiliser des technologies de reconnais-
sance faciale, a assuré avoir été informée
de projets de perturber l'événement histo-
rique.

Les anti-monarchistes restent très mi-
noritaires, mais leur proportion monte
surtout chez les jeunes. Leur présence était
inimaginable sous Elizabeth II, signe des
défis pour Charles III, souverain déjà âgé
bien moins populaire que sa mère ou que
son héritier William, 40 ans.

Après le couronnement, des repas de
voisinage et un concert à Windsor étaient
notamment prévus dimanche, avant un
jour férié lundi.

Pluie, carrosses et foule pour le balcons

Charles III couronné en
grande pompe à Londres

L'étole royale sur les
épaules, le gant du
couronnement en cuir
blanc sur la main
droite, un sceptre dans
chaque main, 
le roi a ensuite reçu 
la couronne de plus
de deux kilos, 
utilisée pour tous 
les couronnements 
depuis 1661 

“
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Les combats au Soudan ne
faiblissaient pas dimanche,
alors que les émissaires de

l'armée et des paramilitaires en
lutte pour le pouvoir n'ont rien
laissé filtrer sur leurs négocia-
tions en cours en Arabie saoudite
pour un cessez-le-feu.

Comme chaque jour depuis le
15 avril, des combats résonnent
partout dans Khartoum, où les
cinq millions d'habitants survi-
vent, barricadés par peur des
balles perdues, sans eau ni électri-
cité et avec des réserves de nour-
riture et d'argent bientôt à sec.
Alors qu'Américains et Saoudiens
assurent que les belligérants négo-
cient une trêve en Arabie saoudite,
l'armée du général Abdel Fattah
al-Burhane et les Forces de sou-
tien rapide (FSR) du général rival
Mohamed Hamdane Daglo ne di-
sent rien des discussions entre
leurs émissaires.

"La délégation de l'armée ne
parlera que de la trêve et de com-
ment la mettre correctement en
oeuvre pour faciliter les accès
humanitaires", s'est borné à
commenter pour l'AFP le géné-
ral Nabil Abdallah, porte-parole
de l'armée. Les FSR n'ont, elles,
rien dévoilé sur cette nouvelle
médiation, après plusieurs "ces-
sez-le-feu" brisés dans les se-
condes suivant leur annonce.

Ryad et Washington "sa-
luent" l'ouverture d'un dialogue
et exhortent les belligérants à
"s'impliquer activement" mais
n'ont annoncé ni le début formel

des pourparlers ni leur teneur.
Pendant ce temps, des té-

moins rapportent à l'AFP com-
bats et raids aériens sur différents
quartiers de Khartoum.

La guerre a fait 700 morts,
5.000 blessés, 335.000 déplacés
et 115.000 réfugiés.

Pour Aly Verjee, chercheur
de l'Université de Gothenburg
en Suède, pour que ce cessez-le-
feu soit différent des précédents,
il faudrait préciser ses détails
opérationnels et mettre en place
des mécanismes d'observation et
de sanction. Il faut un cadre
"géographique et opérationnel
au cessez-le-feu", qui inclurait
notamment "l'arrêt des frappes
aériennes ou le retrait des com-
battants des infrastructures ci-
viles comme les hôpitaux", dit-il
à l'AFP.

Avant d'entrer en guerre, les
généraux Burhane et Daglo
avaient évincé ensemble les civils
du pouvoir avec leur putsch de
2021. Deux ans plus tôt, les 45
millions de Soudanais avaient es-
péré retrouver la démocratie: l'ar-
mée acceptait sous la pression de
la rue de limoger le dictateur
Omar el-Béchir, au pouvoir de-
puis 30 ans.

Mais la transition a dérapé, et
les négociations sous égide inter-
nationale pour faire entrer les
FSR sous le commandement de
l'armée n'ont fait qu'exacerber
les tensions entre généraux. Le
15 avril, alors qu'ils avaient pro-
mis de se retrouver pour négo-

cier, ils ont préféré actionner
leurs canons. Cette logique "mé-
rite d'être entièrement repensée",
plaide M. Verjee.

Après cet échec, dit l'expert,
les négociations à Jeddah se
concentrent sur "le plus petit dé-
nominateur commun de la com-
munauté internationale": la
cessation des hostilités. Car
"pour l'après, il n'y a pas de
consensus apparent". Pour en
discuter, les FSR ont dépêché à
Jeddah des proches du général
Daglo et de son puissant frère
Abderrahim, qui passe pour le fi-
nancier des FSR via ses mines
d'or. Côté armée, sont présents
des responsables de haut rang de
l'armée et de l'Etat connus pour
leur hostilité aux paramilitaires.

Ryad, allié et bailleur de
fonds des deux camps, et Wash-
ington, dont la levée des sanc-
tions a ramené le Soudan dans le
concert des nations en 2020,
veulent prendre le pas sur les ini-
tiatives régionales. Leur principal
concurrent reste l'Igad, le bloc
d'Afrique de l'est emmené par le
président sud-soudanais Salva
Kiir, médiateur historique au
Soudan. L'Union africaine, elle, a
perdu ses leviers de pression
quand elle a suspendu le Soudan
après le putsch de 2021, disent
les experts.

Avec l'ONU, ces deux blocs
ont malgré tout "salué" di-
manche les négociations de Jed-
dah, disant "espérer" une trêve.

Quant à la Ligue arabe, elle

devait réunir dimanche les minis-
tres des Affaires étrangères de
ses pays membres profondément
divisés sur le Soudan.

Pour les experts, la guerre
sera longue tant les deux belligé-
rants semblent avoir les mêmes
capacités de combat et être peu
enclins à négocier avant de l'avoir
emporté sur le terrain. Si la
guerre dure, a déjà prévenu
l'ONU, jusqu'à 2,5 millions de
personnes supplémentaires souf-
friront de la faim --un fléau qui
touche déjà un tiers des Souda-
nais. Au Darfour (ouest), des ci-
vils ont été armés pour participer
aux affrontements mêlant mili-
taires, paramilitaires et combat-
tants tribaux ou rebelles qui ont
fait près de 200 morts.

Un tribunal irakien a condamné
dimanche à mort un ancien po-
licier reconnu coupable de l'as-

sassinat en 2020 du chercheur Hicham
al-Hachémi, une affaire ayant provoqué
une vive indignation en Irak et à l'étran-
ger. Le condamné peut encore interjeter
appel, a indiqué à l'AFP une source ju-
diciaire s'exprimant sous le couvert de
l'anonymat.

Spécialiste internationalement re-
connu des mouvements jihadistes et fi-
gure respectée de la société civile,
Hicham al-Hachémi a été abattu le 6
juillet 2020 par des hommes à moto de-
vant son domicile dans la capitale ira-
kienne.

Un an plus tard, le Premier ministre
irakien avait annoncé des arrestations et
la télévision d'Etat avait diffusé les
"confessions" de l'homme présenté
comme le principal auteur de l'assassi-
nat: Ahmad Hamdawi Oueid el-Kenani,
un policier de 36 ans engagé dans les

forces de l'ordre depuis 2007.
Un tribunal pénal de Bagdad "a pro-

noncé la peine de mort à l'encontre du
criminel Ahmed Hamdawi Oueid pour
le meurtre de l'expert sécuritaire Hi-
cham al-Hachémi", a annoncé dimanche
le Conseil suprême de la magistrature
dans un communiqué.

Au moment de son arrestation en
juillet 2021, une source de sécurité in-
terrogée par l'AFP assurait que le poli-
cier était considéré comme proche des
brigades du Hezbollah, un des groupes
les plus puissants formant le Hachd al-
Chaabi, coalition d'anciens paramili-
taires pro-Iran désormais intégrés aux
forces régulières.

L'assassinat de M. Hachémi avait
profondément choqué l'Irak et avait été
condamné par l'ONU et des capitales
occidentales. Il était régulièrement
consulté par de nombreuses chancelle-
ries et personnalités politiques ira-
kiennes, et avait brièvement occupé des

postes de conseillers auprès de certains
services de sécurité. Le chercheur avait
pris position en faveur du soulèvement
anti-pouvoir déclenché à l'automne
2019, un mouvement qui dénonçait la
corruption dans le pays, réclamait une
refonte totale du système politique et
fustigeait la mainmise iranienne sur Bag-
dad.

Le mouvement qui avait mobilisé
des dizaines de milliers de personnes
dans le pays, a été réprimé dans le sang,
avec plus de 600 personnes tuées et des
milliers d'autres blessées. Par la suite, des
dizaines de militants avaient été victimes
d'assassinats, tentatives d'assassinat ou
d'enlèvements.

A l'été 2022, la mission de l'ONU en
Irak déplorait encore un "environne-
ment de peur et d'intimidation" dans
l'espace public irakien, recensant plu-
sieurs incidents "visant à réprimer toute
dissidence" et "perpétrés par des +élé-
ments armés non-identifiés+".

Peine de mort pour l'assassin du chercheur Hicham al-Hachémi

La guerre se poursuit au Soudan

Silence sur les négociations pour une trêve

Hicham al-Hachémi
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L'Agence internationale
de l'énergie atomique
(AIEA) a alerté samedi

sur le risque d'un "grave accident
nucléaire" à la centrale de Zapo-
rijjia, occupée par les forces
russes en Ukraine, en pleine éva-
cuation d'une ville voisine où vi-
vent la plupart des employés, et
sur la situation "potentiellement
dangereuse" autour du site.

"La situation dans la zone
proche de la centrale nucléaire de
Zaporijjia devient de plus en plus
imprévisible et potentiellement
dangereuse", a averti le chef  de
l'Agence, Rafael Grossi, cité dans
un communiqué de l'AIEA.

Cette centrale, la plus grande
d'Europe, a été visée à plusieurs
reprises par des tirs depuis le
début du conflit, faisant craindre
une catastrophe.

Les experts de l'Agence, qui
se trouvent sur place, continuent
à entendre le bruit de bombarde-
ments dans la zone, le dernier
datant de vendredi soir, indique
le communiqué.

Ils surveillent de près la situa-
tion pour "détecter tout impact
potentiel sur la sûreté et la sécu-
rité nucléaires", a précisé M.
Grossi.

"Cette grande installation nu-
cléaire doit être protégée. Je
continuerai à faire pression pour
que toutes les parties s'engagent

à atteindre cet objectif  vital, et
l'AIEA continuera à faire tout ce
qui est en son pouvoir pour
contribuer à garantir la sûreté et
la sécurité nucléaires de la cen-
trale", a-t-il déclaré.

Vendredi, le responsable ré-
gional installé par Moscou, Ev-
guéni Balitski, avait annoncé une
évacuation partielle de 18 locali-
tés sous occupation russe dans la
région de Zaporijjia, notamment
à Energodar. Mais celle-ci suscite
des inquiétudes.

Ivan Fedorov, maire de Meli-
topol, a dénoncé samedi sur Te-
legram une "évacuation" trop
rapide. D'énormes files d'attente
se sont formées au poste de
contrôle de Chongar, sur la route
menant de Melitopol à la Cri-
mée, a-t-il dit. Idem à Tokmak,
où les files d'attente s'allongent
pour acheter du pain, tandis que
la plupart des stations-service
n'ont plus d'essence.

Ces évacuations, "tempo-
raires" selon M. Balitski, concer-
nent en priorité les enfants avec
leurs parents, les personnes âgées
et handicapées, et les patients des
hôpitaux face à la multiplication,
selon lui, de bombardements
ukrainiens ces derniers jours.

Les autorités russes pré-
voient d'évacuer environ 70.000
personnes de localités de la ré-
gion de Zaporijjia sous leur oc-

cupation, selon un autre respon-
sable de l'administration d'occu-
pation, Andreï Kozenko, cité par
l'agence TASS.

Mais une évacuation des em-
ployés de la centrale nucléaire,
dont les six réacteurs sont à l'ar-
rêt, n'est pour l'heure pas prévue,
a annoncé samedi Iouri Tcher-
nitchouk, directeur du site
nommé par les autorités russes.

Les effectifs de Zaporijjia ont
graduellement diminué depuis le

début du conflit, détaille le com-
muniqué de l'AIEA, et la gestion
du site est assurée par un nom-
bre d'employés suffisant pour as-
surer la sécurité du site, selon les
autorités russes.

La centrale nucléaire de Za-
porijjia, contrôlée par l'armée
russe depuis mars 2022, est si-
tuée au bord du fleuve Dniepr,
qui dans cette zone sépare les
deux camps.

Mi-avril, Rafael Grossi avait

déjà averti que l'on était "en sur-
sis" concernant la "sûreté" de la
centrale.

Et bien que les réacteurs ne
soient pas opérationnels, une
ligne électrique de secours dont
ils dépendent est encore en fonc-
tionnement, ce qui constitue "un
risque majeur" selon la même
source. Cette ligne a été endom-
magée le 1er mars et n'était tou-
jours pas réparée mi-avril, a
déploré l'AIEA.

Evacuations autour de Zaporijjia

L'AIEA veut éviter un grave accident nucléaire 

L'heure tourne avant un éventuel
défaut de paiement: Joe Biden or-
ganise mardi un face-à-face avec

les chefs de l'opposition parlementaire,
pour tenter de trouver un compromis sur
la plus lourde dette publique du monde.

Le président américain retrouvera son
principal adversaire dans ce dossier, le
chef  républicain de la Chambre des repré-
sentants, Kevin McCarthy, ainsi que Mitch
McConnell, leader de la minorité conser-
vatrice au Sénat, l'autre Chambre du
Congrès.

Sur la table des négociations: la répu-
tation financière de l'Amérique, et aussi
beaucoup de crédit politique.

Le démocrate de 80 ans sait que la ma-
nière dont il gérera cette crise pèsera sur
sa campagne de réélection qui débute.

Kevin McCarthy, péniblement élu au
perchoir de la Chambre, à la tête d'une très
courte majorité, joue gros lui aussi.

Le président américain a dit vendredi
que les républicains tentaient de prendre
l'économie américaine "en otage", en
conditionnant leur vote d'un relèvement
du plafond de la dette à des coupes bud-

gétaires "draconiennes". "Les deux choses
ne sont pas liées", a-t-il affirmé.

Pour Joe Biden, le respect des engage-
ments financiers accumulés par les admi-
nistrations américaines successives oblige
les parlementaires des deux bords, alors
que le budget annuel peut, lui, faire l'objet
d'un débat politique.

Dans une interview à MSNBC, il a es-
timé que Kevin McCarthy était un "hon-
nête homme", mais qu'il avait dû, pour
sauver son poste, se rallier aux positions
"extrêmes" dans son parti.

"Nous, républicains, avons fait ce qu'il
fallait. La balle est dans le camp des démo-
crates", estime au contraire sur Twitter l'un
des élus de l'opposition à la Chambre,
John Rose, en reprochant à Joe Biden de
fuir une discussion "sérieuse" sur le projet
de budget des conservateurs.

Ce bras de fer part d'une particularité
institutionnelle américaine: régulièrement,
le Congrès doit voter pour relever le mon-
tant maximal de dette que le gouverne-
ment fédéral est autorisé à accumuler.

Jusqu'à la présidence de Barack
Obama, c'était plus ou moins une forma-

lité. Mais dans une Amérique où les cli-
vages partisans sont béants, ce n'est cette
fois plus le cas.

La Maison Blanche et la droite n'ont
plus beaucoup de temps pour s'entendre.

Le Trésor américain a averti que sans
vote du Congrès d'ici le 1er juin, le gou-
vernement devra tailler dans les dépenses
courantes et les prestations sociales s'il
veut continuer de pouvoir rembourser ses
créanciers et payer les intérêts.

Le plafond de la dette est jusqu'ici fixé
à 31.000 milliards de dollars - le record de
toutes les dettes souveraines dans le
monde en valeur absolue.

Ce montant a été atteint à la mi-janvier
mais le gouvernement fédéral a jusqu'ici
géré la situation par des manoeuvres
comptables.

Si l'impasse se poursuit pendant l'été,
les Etats-Unis se trouveraient non seule-
ment dans l'incapacité de payer factures et
salaires, mais aussi de rembourser leurs
créanciers.

Pour la première fois, des porteurs de
bons du Trésor américains, le placement
roi de la finance mondiale, ne pourraient

plus récupérer leur mise.
Alors, la Maison Blanche l'assure, finie

la reprise économique robuste dont le pré-
sident américain s'attribue le mérite: les
marchés s'effondreraient, la récession se-
rait historique et le chômage flamberait
aux Etats-Unis - avec des conséquences
sur toute l'économie mondiale.

Le calendrier est d'autant plus serré
que la Chambre des représentants ne siè-
gera que douze jours d'ici le 1er juin. Tan-
dis que Joe Biden s'en va dans deux
semaines pour une tournée diplomatique
de plusieurs jours au Japon et en Austra-
lie.

Certains commentateurs estiment que
l'administration Biden pourrait, en cas de
blocage insoluble, faire une sorte de coup
de force juridique et émettre malgré tout
de nouvelles créances en invoquant le
14ème amendement de la Constitution. Ce
texte pose que "la validité de la dette pu-
blique des Etats-Unis (...) ne doit pas être
remise en question".

"Je n'en suis pas encore là", a dit Joe
Biden à MSNBC, sans écarter formelle-
ment cette option.

Dette américaine

Confrontation politique mardi à la Maison Blanche
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8 LIBÉRATION LUNDI 8 MAI 2023

Directeur 
de la Publication 

et de la Rédaction  
Mohamed  Benarbia

Secrétaire général
de la rédaction 

Mohamed Bouarab

Rédaction  
Hassan Bentaleb

Alain Bouithy 
Mourad Tabet

Wafaa Mejdoubi
Mehdi Ouassat
Rachid Meftah

Responsable 
des ressources

humaines
Atika Rachdi

Directeur artistique
Fouad Ezzafir

Service technique
Khadija Sabi (Responsable)

Myriem Rehane
Khadija Halafi

Hafid Bouzarouata
Mariama Farki

Elkandoussi Elmardi

Révision
Abdelmoumein Warrach

Secrétariat
Asmaa Tabaa

Photographe 
Ahmed Laaraki

Correspondants
Ahmadou El Katab

(Laâyoune)
Abdelali khallad

(Essaouira)

Collaborateurs
Chouaïb Sahnoun
Khalil Benmouya

Adresse de la 
Rédaction

33, Rue Amir 
Abdelkader
B.P. 2165 - 

Casablanca  Maroc

E-mail:
Liberation@libe.ma

Téléphone: 
0522 61.94.04  

Fax de la rédaction:
0522 62.09.72 

Service annonces 
et publicité

E-mail:
annoncesliberation@libe.ma

Youssef El Gahs
Mouna El Youssoufi
Loubna Baghdadi

Latifa Mounib
Rkia Ait Dahman 

Siham Zaïter
Fadwa Choukri

44, Avenue des F.A.R
3ème Etage - Casablanca

Tél: 0522 31.00.62
0522 62.32.32
0522 60 23 44

Fax: 0522 31.28.10

Imprimerie
Les Editions 
Maghrebines

Distribution
SAPRESS

Dossier DE PRESSE
130/64

Site web:
www.libe.ma

Journal Libération

Libération MarocJe
ux

 &
 L

o
is

ir
s

Jeux et Loisirs.qxp_Mise en page 1  07/05/2023  10:38  Page1
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HORIZONTALEMENT

1- Tabac pour la pipe ou la cigarette

2- Formés d’un nombre égal de représentants

3- Diaprés – Très court

4- C’est-à-dire – Chef

5- Une des Baléares – Traité armé

6- Réalisa – Visqueux

7- Très cher – Terre

8- Note – Premier mot du Coran

9- Réflexion

10- Crochets - Déduite

VERTICALEMENT

1- En épi

2- Comme seules les grippes savent l’être

3- Sécheresse – Font la dose

4- Madani et les siens – Poisson

5- Ecimage – Champion

6- Tondu – Brille

7- Longueur jaune – Symptôme de mal – Génisse

8- Cessa – Portion

9- Il a son time – Inflammation du gosier

10- Semblant sortir du plan

Facile Moyen

Difficile Expert

Facile Moyen

Difficile Expert

Solution mots croises d’hier

Mots croises Grilles de sudoku

Solution sudoku d’hier

’

’

Rappel des règles 

Remplir chaque carré de 9 cases par des chiffres allant de 1 à 9. 
Aucun de ces chiffres ne doit apparaître deux fois dans la même case,

la même ligne ou la même colonne.

Jeux & Loisirs
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L'Office national marocain
du tourisme (ONMT) a
signé des accords de par-

tenariat avec plusieurs groupes et
organismes œuvrant dans le do-
maine du tourisme, en marge du
Salon du Marché du voyage
arabe, dont les travaux ont été
clos jeudi à Dubaï.

Ces accords, qui incluent éga-
lement les marchés indien et aus-
tralien, visent à doubler le
nombre de voyages touristiques
au Maroc en provenance des pays
du Golfe et de la région d'ici
2026.

Ainsi, l'ONMT a signé un ac-
cord de partenariat avec le
groupe "Wego", le moteur de re-
cherche descriptif  singapourien
implanté à Singapour et à Dubaï,
qui exploite 76 sites ou pays dans
plus de 22 langues et devises lo-
cales.

L'Office a également conclu
un accord de partenariat avec
"Cozmo Travel", qui compte 90
agences dans la région, et qui
s'engage à organiser des voyages
pour les voyageurs vers l'Inde, les
Emirats arabes unis et le
Royaume d'Arabie Saoudite.

Au niveau des marchés asia-
tiques, l'ONMT a signé une

convention de partenariat avec le
groupe "Nirvana Travel and Tou-
rism", qui prévoit notamment
l'organisation de séminaires de
formation pour les profession-
nels du tourisme sur le marché
indien, et un autre au Maroc, en
Espagne et au Portugal, dans le
cadre de la candidature conjointe
pour l'organisation de la Coupe
du monde 2030.

Par ailleurs, l'ONMT a conclu
un accord avec le géant japonais
"Miki Travel", qui est considéré
comme l'un des pionniers et
fournisseurs de services de
voyage en Asie, et possède une
expérience et une expertise dans
le domaine de la proposition d'un
assortiment intégré de voyages et
de produits d'excursions.

S'agissant du marché austra-
lien, l'Office a signé un accord
avec le groupe "Interpid Travel",
spécialisé dans l'organisation de
voyages nature et d'aventure,
ainsi qu'un autre accord avec les
principaux acteurs du domaine
touristique de la région et les spé-
cialistes du digital.

Il s'agit de l'agence de voyages
sur la plateforme électronique
"Rehlat", qui est présente dans 11
pays, et qui a remporté le titre de

meilleure agence de voyages aux
Emirats arabes unis en 2021 dans
le cadre des activités du "World
Travel Award", et du groupe d'or-
ganisation de voyages et de tour-
nées "Capital Travel", principal
fournisseur de solutions de
voyage, qui, en vertu de l'accord
conclu, s'est engagé à program-
mer des voyages au Maroc depuis
les pays du Golfe.

Le directeur général de
l'ONMT, Adel El Fakir, a indiqué
dans une déclaration à la presse
que la participation marocaine au
Marché du voyage arabe a donné
des résultats importants notam-
ment la conclusion d'une pano-
plie d'accords de partenariat avec
des acteurs majeurs dans le do-
maine du tourisme dans les pays
du Moyen-Orient, qui consti-
tuent un marché riche en poten-
tiels forts et prometteurs.

M. El Fakir a souligné que le
Maroc dispose de toutes les capa-
cités nécessaires pour renforcer
sa position sur les marchés ex-
portateurs de touristes des pays
du Golfe, relevant que cet événe-
ment mondial a constitué une op-
portunité pour l'ONMT de nouer
de nouvelles relations de partena-
riat avec les grands groupes pré-

sents dans la région, ce qui
contribuera à renforcer le rayon-
nement et l'attractivité de la des-
tination Maroc.

L'ONMT avait également
signé, en marge du Salon du Mar-
ché du voyage arabe, un accord
de partenariat avec Emirates Air-
lines, visant à renforcer le flux de
touristes vers le Maroc.

L'accord vise à renforcer l'at-
tractivité du Maroc sur plusieurs
marchés cibles et à pénétrer de
nouveaux marchés grâce au ré-
seau aérien.

A travers les nombreuses
conventions et partenariats
conclus en marge de cet événe-
ment, l'ONMT continue à mettre
en œuvre le contenu du plan
"light in action" afin de contri-
buer à améliorer la place de la
destination Maroc dans cette ré-
gion et toutes ses régions voi-
sines.

L'Office a marqué la 30-ème
édition du Salon du Marché du
voyage arabe, qui s'est tenue du
1er au 4 mai à Dubaï, avec une
participation distinguée, aux
côtés de Royal Air Maroc (RAM),
18 exposants et des représentants
des conseils régionaux du tou-
risme (CRT).

Salon du Marché du voyage arabe à Dubaï

L'ONMT signe des accords de partenariat avec des
groupes œuvrant dans le domaine du tourisme

Le dirham 
s'apprécie face 
au dollar

Le dirham s'est apprécié de
0,63% face à l’euro et de 0,64%
vis-à-vis du dollar américain durant
la période allant du 27 avril au 03
mai, selon Bank Al-Maghrib
(BAM).

Au cours de cette période, au-
cune opération d’adjudication n’a
été réalisée sur le marché des
changes, précise BAM dans son
bulletin hebdomadaire.

Au 28 avril 2023, les avoirs of-
ficiels de réserve se sont établis à
358,3 milliards de dirhams
(MMDH), en baisse de 0,3% d’une
semaine à l’autre et en hausse de
8,9% en glissement annuel, fait sa-
voir la même source.

Au cours de la semaine allant
du 27 avril au 03 mai, le total des
interventions de BAM s'est chiffré
à 81,9 MMDH, dont 40,2 MMDH
sous forme d'avances à 7 jours sur
appel d'offres, 21,2 MMDH de
pensions livrées à long terme, et
20,6 MMDH de prêts garantis à
long terme.

Sur le marché interbancaire, le
volume quotidien moyen des
échanges s'est établi à 4,9 MMDH
et le taux interbancaire s’est situé à
3% en moyenne au cours de cette
période.

Lors de l’appel d’offres du 03
mai (date de valeur le 4 mai), la
Banque a injecté un montant de
36,2 MMDH sous forme
d’avances à 7 jours.

Sur le marché boursier, le
MASI a connu une diminution de
0,4% portant sa contre-perfor-
mance depuis le début de l’année à
2,9%.

Cette évolution hebdomadaire
reflète principalement les baisses
des indices des secteurs du “pétrole
et gaz” de 3,7%, des “matériels, lo-
giciels et services informatiques”
de 2,3% et des “bâtiments et ma-
tériaux de construction” de 0,5%.

A l’inverse, ceux relatifs aux
secteurs des “sociétés de place-
ment immobilier” et de l’agroali-
mentaire ont augmenté de 3,5% et
de 1% respectivement.

Pour ce qui est du volume glo-
bal des échanges, il a atteint 1,3
MMDH contre 196,7 millions de
dirhams (MDH) une semaine au-
paravant. Sur le marché central ac-
tions, le volume quotidien moyen
s’est élevé à 323,4 MDH après 
49 MDH.
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Après les professionnels,
qui ont pu faire des trans-
actions et commandes

lors de ce 15ème Salon internatio-
nal de l'agriculture au Maroc
(SIAM), le grand public a com-
mencé à affluer massivement pour
découvrir les différents produits
exposés dans les 1.376 stands de
ce salon qui marque son retour
après trois ans d'arrêt.

Dès l'ouverture des portes au
grand public, le SIAM 2023 a
commencé à connaître une
grande affluence des Meknassis
ainsi que d’autres Marocains et
étrangers venus nombreux décou-
vrir les richesses agricoles du
Royaume et du monde.

Les enfants marquent égale-
ment leur présence, surtout au
pôle élevage, l’unique pavillon "vi-
vant" du Salon, qui attire leur at-
tention et les émerveille via les
différents animaux et espèces ex-
posés, représentatifs de l’élevage
marocain. 

Les visiteurs sont aussi fasci-
nés par les produits du terroir, re-
groupés dans un pôle dédié aux
coopératives et associations de
tout le Royaume, dont les produc-
tions sont certifiées par des labels
ou par l’Office national de sécu-
rité sanitaire des produits alimen-

taires (ONSSA).
Cet espace qui rassemble la ri-

chesse des terroirs, matrice et
marqueur fort de l’identité territo-
riale, et symbole de fierté, consti-
tue le centre d’une dynamique
commerciale intense. Il offre aussi
un véritable voyage à travers le
Maroc par les sens, les couleurs,
les odeurs et les goûts.

Parmi les pôles les plus visités
également, il y a celui du machi-

nisme qui constitue, à lui seul, un
véritable Salon, rassemblant une
quantité impressionnante de ma-
chines et d’équipements liés à l’ex-
ploitation agricole.

Durant 5 jours, ce salon, érigé
à la place Sahrij Souani, sur une
superficie de 18 ha, dont 11 cou-
verts, devient le théâtre d’une
forte dynamique commerciale, où
les ventes et les achats sont stimu-
lés par des promotions spéciales

SIAM, ainsi que par la grande di-
versité de produits proposés. De
plus, les agriculteurs peuvent bé-
néficier sur place des mesures
d’accompagnement et de finance-
ment proposées.

D’autres pôles ornent aussi
cette grand-messe internationale
de l’agriculture, notamment ceux
de produits, agro-fourniture, na-
ture et vie, élevage, régions, inter-
national et des sponsors et

institutionnels.
Cette édition, marquée par la

participation de plus de 68 pays,
abrite, pour la première fois, le Pa-
villon "Village Start-up", un nou-
veau pôle mis en place à l'initiative
du commissariat général du Salon
et qui accueille une trentaine de
start-up nationales et internatio-
nales autour d’un programme al-
liant tables rondes, conférences et
démonstrations immersives.

Le SIAM a su, dès ses pre-
mières éditions, s'inscrire dans le
calendrier des rendez-vous incon-
tournables de l'agriculture, aussi
bien au niveau national, continen-
tal qu'international.

Un engouement partagé par
les acteurs du marché à l'interna-
tional, mais aussi sur le plan natio-
nal, chaque année plus nombreux
à répondre présent et qui contri-
buent à faire de chaque année une
édition record.

Une progression chiffrée,
mais également et surtout, quali-
tative soulignée par l'identité
unique du Salon et sa vocation
particulière à la croisée des che-
mins de l'information, de la mise
en relation, et du benchmarking,
et que vient parfaire un pro-
gramme scientifique de haut ni-
veau.

Point de dynamique commerciale de la
15ème édition du Salon international de

l'agriculture au Maroc (SIAM), le pôle pro-
duits de terroir continue de séduire les visi-
teurs avides de découvrir de la richesse des
différentes régions du Royaume.

Argan, huile d'olives, dattes, miel,
"amlou", produits cosmétiques naturels à base
de plantes aromatiques et médicinales… tant
de produits proposés par des coopératives qui
ne ménagent aucun effort pour se distinguer,
offrant ainsi aux visiteurs un véritable voyage
riche en couleurs, odeurs et goûts.

"Notre coopérative, créée en 2007, déve-
loppe toute une gamme de produits alimen-
taires et cosmétiques, notamment à base
d'argan et d'amandes", indique, à la MAP, lalla
Aicha, gérante de la coopérative féminine
agricole Aoumerkt à Tiznit.

Spécialisée en extraction des huiles d’ar-
gan (cosmétique et alimentaire), la coopérative
commercialise aussi d’autres produits comme
le miel de ruches et l’amlou (amandes grillées
et moulues avec l’huile d’argan). Elle confec-
tionne aussi divers sachets contenant des
herbes aromatiques de la région (romarin,
thym, origan etc), utilisées pour rendre savou-
reux certains plats de cuisine ou aromatiser
certaines boissons telles que le thé ou le café. 

Soulignant l’importance de travailler en
bonne ambiance pour la réussite de chaque
projet, lalla Aicha a fait savoir que sa coopé-
rative est composée de 15 adhérentes et tra-
vaille avec des clients marocains et étrangers.

Pour sa part, Abdellatif, qui représente la
coopérative Afoulki Ait Baamrane, a mis en
avant l’importance du "dynamisme" et de
l’"enthousiasme" des adhérents, en tant que
clés de réussite de chaque travail.

Il a, à cette occasion, fait savoir que sa
coopérative, créée en 2008 dans la province
de Sidi Ifni, par une équipe enthousiaste et

soucieuse de valoriser et de promouvoir les
produits de la région, a pu développer une
large gamme de produits alimentaires et cos-
métiques de haute qualité, en l'occurrence le
miel, l’huile d’argan, l’amlou, et l’huile de
graines de figue de barbarie.

Et de soutenir que la coopérative a réussi
le pari de l’élargissement de la base de ses
clients, pour inclure, désormais, des clients
étrangers.

Le stand de la coopérative agricole fémi-
nine "Ouzlim Bio" connaît à son tour une
grande affluence, lors de cette 15ème édition

du SIAM.  "Spécialisée dans la production et
la commercialisation de l'huile d'argan, amlou
et miel naturel, la coopérative dispose de deux
unités de production, une à "Tazount" où la
production des amandons d'argan est réalisée
d'une manière traditionnelle par des femmes,
et l’autre à "Taddart" où les activités d'extrac-
tion des huiles et de conditionnement du miel
sont réalisées", explique Fatima qui représente
"Ouzlim Bio".

Cette coopérative a mis en place un sys-
tème de management de qualité pour l'ensem-
ble de ses activités et a réussi, en 2021, à
décrocher son certificat de production biolo-
gique (BIO).

Organisé sous le Haut Patronage de Sa
Majesté le Roi Mohammed VI, le SIAM, qui
compte parmi les plus grands événements de
l’Afrique dédiés à l’agriculture et aux acteurs
du secteur agricole, constitue un rendez-vous
incontournable pour présenter les avancées
du Maroc dans le domaine et confirmer le
rôle crucial que joue l'agriculture en tant qu'un
des leviers majeurs de la croissance écono-
mique.

Le Royaume-Uni est l’invité d'honneur
de cette édition 2023, qui marque le retour de
cette messe après trois ans d'arrêt dû à la crise
liée au Covid-19.
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15ème édition du SIAM

Grande affluence du grand public

Les produits de terroir pris d'assaut

       

       
      

Pages eco mer 28-12.qxp_Mise en page 1  07/05/2023  14:35  Page2
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La cérémonie d’ouverture de la
6ème édition du Festival Marra-
kech Gnaoua Show pour le

monde fut non seulement somptueuse
mais aussi spectaculaire et laissera une
trace indéniable dans l'histoire des ma-
nifestations culturelles Afro gnaouies.
Plus de 10 maîtres gnaouis issus de dif-
férentes régions du Royaume y partici-
pent.  Ce Festival a été fondé par
l’Association Hmiti pour la culture et
organisé, en partenariat avec l’Associa-
tion le Grand Atlas (AGA), le minis-
tère de la Jeunesse, de la Culture et de
la Communication (Département de la
Culture), et en coordination avec le
Conseil communal de Marrakech et le
Conseil de la région de Marrakech-
Safi.

Pour le professeur Mohamed Kni-
diri, président de l’AGA : « Ce festival
permet de rassembler différentes com-
munautés d’artistes afin d’engendrer
plus de progrès et plus d’inclusivité.
Notre pays, riche en termes d’histoire
et de culture, et grâce au travail extra-
ordinaire des artistes mettant en relief

la richesse de notre culture et de notre
histoire ancestrale, va nous permettre
comme à l’accoutumée de développer
une collaboration nationale et interna-
tionale à travers des relations fiables
dans le domaine culturel et artistique
incarnant la paix et la tolérance à tra-
vers la créativité artistique   dans le
monde ». 

Cette 6ème édition du Festival
Marrakech Gnaoua Show pour le
monde a été marquée par des débats,
des meetings, et des échanges au sein
des différentes communautés artis-
tiques. Plusieurs supports média ont
mis en exergue la diversité culturelle et
artistique de la ville de Marrakech, en
créant une dynamique judicieuse non
seulement culturelle et artistique mais
aussi économique et touristique au
profit des hôteliers, des restaurateurs,
des commerçants et des habitants de
l’impériale ville ocre.

On y célèbre la musique et la cul-
ture  afro-marocaine, notamment les
arts traditionnels en général et gnaoui
en particulier en toute convivialité.

C'est de loin le plus important fes-
tival de la ville sur le plan culturel à
l’instar du Festival national des arts
populaires (FNAP). 

Lors de l'ouverture de cette 6ème
édition le 3 mai courant, des artistes
gnaouis se sont produits devant des
milliers de spectateurs sur la célèbre
Place Jemaa El Fna et celle du 16 No-
vembre dite Harti. 

Le Centre «Noujoum Jemaâ El
Fna» de la Fondation Ali Zaoua a pro-
grammé en même temps une série de
spectacles et de shows inédits mêlant
chants et danses, sur fond de divers

rythmes et sonorités. 
L'édition 2023 du Festival Marra-

kech Gnaoua Show pour le monde,
marquée par la participation d'artistes
de renommée internationale, a été l'oc-
casion de rendre hommage à de nom-
breuses figures de cet art ancestral et
séculaire. 

Cet événement culturel riche en
sonorités constitue un véritable forum
d'échange entre penseurs, intellectuels,
artistes, experts et hommes de lettres
en provenance de plusieurs régions du
Maroc et des quatre coins du monde.

Zohra J.W

Le Gnaoua Show pour le monde
Une édition somptueuse marquée par des rythmes et des sonorités 
ensorcelants des mille et une nuits dans l’impériale ville ocre

Le vernissage d’une exposition patrimo-
niale intitulée "Le mobilier makhzanien

: savoir-faire et savoir-vivre", a eu lieu, ven-
dredi à Marrakech.

Initiée par la Conservation du Palais
Bahia et le collectionneur Rabii Bibi dans le
cadre de la célébration du "Mois du patri-
moine 2023", cette exposition met en lu-
mière une collection exceptionnelle de
biens culturels provenant de la collection de
cet artiste et s’articule autour de trois
thèmes : l’art du mobilier, l’art du tissage et
l’habit traditionnel makhzanien.

Les œuvres exposées représentent les
différentes régions du Royaume et dévoi-
lent l’ingéniosité de l’artisan marocain et la
somptuosité de l’art de vivre traditionnel.

En effet, le choix de la thématique de
l’exposition est intrinsèquement lié au Pa-
lais Bahia en tant que résidence makhza-
nienne "Dar Lmakhzan", qui fut durant un

siècle un haut lieu de la vie politique, admi-
nistrative, culturelle et artistique.

L’exposition présente ainsi une collec-
tion d’habits traditionnels makhzaniens re-
lative aux chefs de tribus, aux notables et
aux grandes personnalités marocaines. Elle
se distingue par la qualité de ses matériaux,
la finesse des techniques de sa réalisation et
la richesse des styles suivant les conditions
climatiques des régions et leur situation po-
litique, financière et sociale.

Les habits sont habituellement accom-
pagnés par des armes traditionnelles no-
tamment des poignards et des poudriers,
symbole de force et de puissance.

Dans une déclaration à M24, la chaîne
télévisée de l'information en continu de la
MAP, M. Bibi a précisé que ces artefacts
font partie d'une collection d'oeuvres qu’il
a su préserver durant plus de cinquante ans,
expliquant avoir hérité ce travail et cette

passion de son grand-père et de son oncle
qui s'intéressaient à ces œuvres rares dans
l’objectif  de contribuer à la préservation du
patrimoine marocain dans sa diversité, sur-
tout que chaque tribu ou douar jouissait
d’une caractéristique qui le distinguait dans
cet art traditionnel.

Il a également souligné que les oeuvres
exposées reflètent la singularité et la ri-
chesse de la culture marocaine, ainsi que
l’ingéniosité et le savoir-faire de l’artisan
marocain qui œuvre à donner une touche
de modernité à ce genre d’habits, relevant
l’existence d’artisans dans de nombreuses
régions du Royaume, à l’instar de Rehamna,
Azemmour et Azilal, qui accordent un in-
térêt particulier à ces produits, comme en
témoigne l’engouement de la majorité des
Marocains pour ces habits notamment à
l'occasion des fêtes religieuses.

Pour sa part, la conservatrice du Palais

Bahia, Hanane Labchir, a indiqué que cette
exposition s'inscrit dans le cadre de la célé-
bration du Mois du patrimoine, notant qu’il
s'agit d'une collection muséale rare aux mul-
tiples valeurs esthétiques, historiques et ar-
tisanales.

Et d’ajouter dans une déclaration simi-
laire que l'exposition s’articule autour de
trois thèmes essentiels qui se rapportent à
l'art du mobilier, à l’habit traditionnel
makhzanien et à l’art du tissage mettant en
lumière plusieurs tapis traditionnels et au-
thentiques de différentes régions du
Royaume, se distinguant par leurs dimen-
sions, aspects esthétiques et techniques de
tissage, donnant ainsi une image rayonnante
de l’histoire et de l'art de vivre marocain.

A noter que cette exposition est la troi-
sième de l'artiste Rabii Bibi, après celles or-
ganisées en France et au "Musée berbère"
des jardins Majorelle dans la cité ocre.

Mois du patrimoine à Marrakech

Vernissage d'une exposition sur le mobilier makhzanien
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MM Knidri et Hmiti lors de la
conférence de presse organisée
en prélude du Gnaoua Show
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La réalisatrice marocaine, Maryam
Touzani, a été choisie pour intégrer

le jury de la compétition officielle du
76ème Festival de Cannes, qui se dérou-
lera du 16 au 27 mai, une première pour
le cinéma marocain.

La liste des membres du jury de la
compétition officielle de cette édition a
été dévoilée mercredi dernier par les or-
ganisateurs du plus prestigieux des fes-
tivals du monde.

Maryam Touzani devient ainsi la
première Marocaine de l'histoire à inté-
grer le jury de ce grand festival, présidé
cette année par le réalisateur double
Palme d'Or, Ruben Östlund (Suède).

La sélection de Maryam Touzani

pour faire partie du jury du Festival de
Cannes constitue ainsi une reconnais-
sance forte et un véritable événement
pour le cinéma marocain.

Critique de cinéma au début de sa
carrière, Maryam Touzani souhaite rapi-
dement exprimer ce regard différem-
ment et passe derrière la caméra pour
réaliser deux premiers courts métrages
remarqués : Quand ils dorment et Aya
va à la plage. Elle collabore ensuite à
Much Loved de Nabil Ayouch. En
2019, elle réalise son premier long mé-
trage Adam, sélectionné au Festival de
Cannes dans la section Un Certain Re-
gard et présélectionné aux Oscars, écrit-
on dans la fiche de présentation de la

réalisatrice marocaine sur le site du fes-
tival. 

Elle retrouve ensuite Nabil Ayouch
avec qui elle coécrit Razzia, dans lequel
elle joue également, et Haut et Fort, sé-
lectionné en compétition à Cannes
2021. Elle y revient en tant que réalisa-
trice avec le "très acclamé" Le Bleu du
Caftan (2022), présenté à Un Certain
Regard et présélectionné aux Oscars.
Elle travaille actuellement à l’écriture de
son premier roman et de son prochain
long-métrage, poursuit-on.

Les autres membres du jury sont
l'acteur Denis Ménochet, l'actrice Brie
Larson, la réalisatrice Julia Ducournau,
l'acteur Paul Dano, la réalisatrice Run-
gano Nyoni, l'écrivain Atiq Rahimi, et le
réalisateur Damián Szifron. 

Ils auront à départager 21 produc-
tions notamment de Ken Loach, Wim
Wenders, Marco Bellocchio, Nanni Mo-
retti, Wes Anderson, Aki Kaurismäki,
Hirokazu Kore-Eda, Nuri Bilge Ceylan
ou encore Todd Haynes.

Le cinéma marocain est représenté
lors de cette édition par les longs-mé-
trages "Kadib Abyad" (La mère de tous
les mensonges) de la réalisatrice maro-
caine Asmae El Moudir et "Les Meutes"
de Kamal Lazraq, tous deux sélection-
nés dans la catégorie "Un Certain Re-
gard" de la sélection officielle. 

Le Maroc est aussi présent à
Cannes à travers le long-métrage "Dé-
serts" de Faouzi Bensaïdi, qui figure
dans la 55ème sélection de la "Quin-
zaine des Cinéastes”.

     
          

         
Salon régional du livre

La ville de Béni Mellal accueille du 08 au 14 mai cou-
rant, la 14ème édition du Salon régional du livre, sous le
signe "La lecture, socle de construction de l'être humain",
a annoncé la Direction régionale de la culture Béni Mellal-
Khénifra.

Cette édition, qui élira domicile à la faculté polydisci-
plinaire de Béni Mellal, est organisée par la Direction ré-
gionale de la culture Béni Mellal-Khénifra avec le soutien
de la Direction du livre, des bibliothèques et des archives.

La tenue de cette édition s'inscrit dans le cadre de la
mise en oeuvre de la stratégie du ministère de la Jeunesse,
de la Culture et de la Communication visant à rapprocher
le livre du grand public, à encourager la passion pour la lec-
ture aux niveaux local et régional et à promouvoir les mai-
sons d’édition nationales et les dernières publications et
création littéraires.

Elle s'insère également dans le cadre des efforts visant
à consacrer l’importance du livre en matière de production
et de diffusion des connaissances à une large échelle dans
l’objectif  de garantir une proximité culturelle à l’ensemble
des franges de la société.

Cette édition qui verra la participation de 25 éditeurs
nationaux et de plusieurs institutions publiques, sera mar-
quée par l’organisation d’une série de rencontres et de
conférences culturelles et scientifiques qui visent essentiel-
lement à informer le grand public des dernières oeuvres et
publications des écrivains, poètes et intellectuels de la ré-
gion de Béni Mellal-Khénifra.

Des activités culturelles destinées aux enfants et aux
jeunes, des sessions de formation dans le domaine culturel,
littéraire et artistique, des séances de signature de nouvelles
publications et de lectures poétiques sont également au
menu de cette édition outre l’organisation de visites à tra-
vers les différents stands du Salon du livre au profit des
étudiants, des élèves et des acteurs de la société civile.

Dans le cadre de l’ouverture du Salon sur son environ-
nement, plusieurs activités éducatives et culturelles seront
organisées dans nombre de centres de jeunes et d’établis-
sements scolaires et correctionnels de la région.

Lever de rideau sur la 23ème édition du
Festival du cinéma africain de Khouribga
Le rideau a été levé, samedi soir, sur la 23ème

édition du Festival du cinéma africain de
Khouribga (FICAK), en présence de figures em-
blématiques du 7ème art et de personnalités du
monde de l'art, de la culture et des médias.

La cérémonie d'ouverture de cette édition
(6-13 mai) placée sous le Haut patronage de SM
le Roi Mohammed VI, a été marquée par un vi-
brant hommage au réalisateur burkinabé Drissa
Touré en reconnaissance de ses contributions au
cinéma africain.

S'exprimant à l'occasion de ce rendez-vous
cinématographique, le président de la Fondation
du Festival du cinéma africain de Khouribga,
Habib El Malki, a souligné l'importance de ce
festival qui représente "une occasion pour les ci-
néastes africains de se connecter avec le public
mondial, de faire entendre leurs voix et de pré-
senter leur travail à une audience internationale",
ajoutant que “le cinéma peut être un moyen puis-
sant de rapprocher les gens, de stimuler le dia-
logue et de susciter le changement social”.

"Les films présentés au cours de ce festival
vont émouvoir, divertir, inspirer et éduquer notre
public", a-t-il indiqué, relevant que "les films de
cette édition, qui reflètent les diversités linguis-
tiques, culturelles et géographiques de l’Afrique,

couvrent une variété de genres, notamment des
drames, des comédies et des documentaires so-
cialement engagés". 

M. El Malki a également rendu un vibrant
hommage à tous ceux qui n’ont ménagé aucun
effort pour hisser le festival aux meilleurs stan-
dards sur le continent, notamment l’un de ses
fondateurs, feu Noureddine Sail, "grande figure
du cinéma africain qui a consacré toute sa vie au
rayonnement du septième art sur le continent".

"En rendant ce vibrant hommage à Noured-
dine Sail, nous n’oublions pas tous ces compa-
gnons de route de tout le continent qui ont
œuvré pour la consécration de ce festival dans
l’agenda du cinéma africain", a-t-il ajouté.

De son côté, le président du conseil commu-
nal de Khouribga, Mohamed Zekrani, s’est dit
heureux de l’organisation de cette 23ème édition
du FICAK, qui met à l’honneur le cinéma came-
rounais, remerciant par la même occasion toutes
les personnalités qui ont pris part à cet événe-
ment culturel africain de grande envergure.

"Le festival, organisé sous le Haut patro-
nage de SM le Roi Mohammed VI, est une oc-
casion de promouvoir les valeurs d'ouverture et
de dialogue entre les cultures et de renouveler
l'attachement du Royaume à ses racines afri-

caines", a-t-il ajouté.
Sous les applaudissements, le public a reçu

le jury de la compétition long métrage présidé
par le cinéaste burkinabé Meda Stanilsas Bemile.
Il se compose de Hendaoui Fayza (Egypte),
Nawfal Baraoui (Maroc), Pedro Simao Claudio
(Angola) et Désiré Begro (Côte d’Ivoire).

Quant au jury de la compétition court mé-
trage, organisée pour la première fois de l’his-
toire du festival, il sera présidé par l’actrice
marocaine Salima Ben Moumen et comprendra
Fadonougbo Aolo Sétondji Dimitri (Bénin) et
Przybyl Catherine Sylvie Monique (France).

La compétition officielle de cette 23ème
édition connaît la participation de 12 longs mé-
trages. Il s'agit respectivement de "Jalaldin" de
Hassan Benjelloun, "L’Oasis des eaux gelées” de
Raouf  Sebbahi, de “Sadrack” de Narcisse Wandi,
“La Plantation des planteurs" de Dingha Jaune
Eystein.

Sont également en lice "I am chance" de
Marc-Henri Wajnberg (Congo), “Streams” de
Mehdi Hmili (Tunisie), “Epines du Sahel” de
Boubakar Diallo (Burkina-Faso), “Citizen kwa-
men” de Yuhi Amuli (Rwanda), “B19” d’Ahmed
Abdalla (Egypte), “Shimoni” d'Angela Wanjiku-
wamai (Kenya), “Le courage en plus” de Billy

Touré &amp; Laurent Chevallier (Guinée) et
“Maputo Nakuzandza” d'Ariadine Leitão Zam-
paulo (Mozambique).

Au menu de la catégorie courts métrages, fi-
gurent "Corpus" du réalisateur Mourad Khallou
(Maroc), de “Kipou” d’Abdoulaye Sow (Séné-
gal), de “Courriers vides” de Francky Tohoue-
gnon (Bénin), de “Sokhna” de Boris Oue (Côte
d’Ivoire), de “Ramy” de Hamdy Wahba
(Egypte), de “Jua Kali” de Joash Omondi
(Kenya), de “UJE” de Jean Luc Mitana
(Rwanda), “The broken mask” de Kagho Idhe-
bor (Nigeria), et de “Ziwa” de Samuel Teban-
deke (Ouganda).

Concourent également à cette compétition,
“Mulika” de Leo Nelki (R.D. Congo), “Fabula”
de Jeridi Elyes (Tunisie), “Dear Ward” de Marwa
El Sharkawy (Egypte), “Itara” (la lampe) de Ru-
gabisha Keni Kassim (Rwanda), de “Tsutsue”
d’Armartei Armar (Ghana) et de “Souk” de W.
Gaston Bonkoungou (B. Faso).

Le FICAK, dont la première édition re-
monte à 1977, est considéré comme l’un des plus
anciens festivals de cinéma au Maroc et le troi-
sième festival du film africain à l’échelle du conti-
nent après ceux du Fespaco qui date de 1969 et
de Carthage (1966).
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Maryam Touzani au jury de la compétition 
officielle du Festival de Cannes
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Tout ce qu'il touche se transforme
en or: KondZilla, créateur de la
chaîne YouTube la plus popu-
laire d'Amérique Latine, a révo-

lutionné la scène du funk brésilien avec ses

clips aux millions de vues.
"J'aime raconter des histoires qui par-

lent aux jeunes des quartiers pauvres", dit
à l'AFP Konrad Dantas, alias "KondZilla",
en marge de la conférence Web Summit, à
Rio de Janeiro.

Ce métis de 34 ans a lui aussi grandi
dans un de ces quartiers, une favela à Gua-
ruja, cité balnéaire à 100 km de Sao Paulo.

En 2012, il a fondé une chaîne sur
YouTube qui compte aujourd'hui plus de
66 millions d'abonnés.

A l'époque, "l'industrie phonogra-
phique tournait le dos au funk" brésilien,
genre musical né dans les favelas de Rio
dans les années 80, qui a ensuite gagné des
adeptes dans tout le pays.

"Comme les compagnies de disques
multinationales ne s'intéressaient pas à
nous, Youtube est devenu le seul moyen
de distribuer ce contenu", explique-t-il.

KondZilla est entré dans ce milieu en
tant que réalisateur de clips de "funk os-
tentation", un sous-genre né à Sao Paulo
qui puise dans les références visuelles du
Gangsta Rap américain, avec vêtements de
marque, bijoux clinquants et bolides de
luxe en pleine favela.

Son audience a vite explosé. En 2015,
son clip du titre "Baile de Favela", de MC
Joao, a été le premier de sa carrière à dé-
passer les 100 millions de vues.

Six ans plus tard, la gymnaste Rebeca
Andrade, double médaillée aux JO de
Tokyo, a donné une aura internationale à
cette chanson, qu'elle a choisie pour ryth-
mer ses passages au sol.

En 2017, KondZilla figurait déjà dans

la liste des chefs d'entreprise les plus in-
fluents de moins de 30 ans de l'édition bré-
silienne de Forbes.

Il est aujourd'hui à la tête d'un conglo-
mérat qui comprend entre autres une so-
ciété de production audiovisuelle, une
maison de disques, un site d'informations
spécialisées sur le funk et une école pour
former de jeunes talents.

L'une de ses productions les plus em-
blématiques est "Sintonia", la série brési-
lienne la plus regardée sur Netflix.

Même si son nom artistique est une al-
lusion à Godzilla, Konrad Dantas n'a rien
d'un monstre apocalyptique.

Souriant, affable, portant un blazer
bleu sur un t-shirt blanc, il ne rechigne pas
à discuter en toute humilité avec des jeunes
qui l'approchent pour lui demander des
conseils ou prendre des selfies avec lui lors
du Web Summit.

Kondzilla assure que l'une des clés de
son succès est la démocratisation des outils
technologiques, qui a permis aux jeunes
des favelas de consommer de nouveaux
types de contenus sur leurs téléphones
mobiles.

"Le sentiment d'appartenance est très
important. Quand on peut choisir ce que
l'on consomme, on ne veut plus voir l'his-
toire d'un pompier à New York, on préfère
des histoires sur des gens qui nous ressem-
blent, à qui on peut s'identifier", dit-il.

KondZilla, lecteur vorace d'ouvrages
sur les affaires, n'a pas peur du change-
ment pour s'adapter aux nouvelles ten-
dances du marché.

"Si un jour tu es au top, le lendemain

tu peux toucher le fond. Les choses chan-
gent, il faut s'adapter", préconise-t-il.

Un des changements majeurs, qui lui
a permis de toucher le grand public, a été
le lancement de versions plus "light" de
certains titres, en changeant notamment
les paroles pour retirer les gros mots om-
niprésents dans le funk.

C'est ainsi qu'il a plus que triplé le
nombre d'abonnés de sa chaîne en un an,
passant de 6 millions en 2016 à 22 millions
en 2017.

Ses deux clips les plus regardés dépas-
sent le milliard de vues, comme Bum Bum
Tam Tam (1,7 milliard), titre de MC Fioti
qui sample un air pour flûte de Bach.

Passionné de musique et d'audiovisuel
depuis l'enfance, KondZilla a vécu un
tournant à 18 ans, à la mort de sa mère.

Avec l'assurance-vie, il aurait pu
s'acheter un appartement pour sortir de la
favela, mais il a préféré investir dans des
formations et du matériel pour réaliser ses
clips.

Et il continue à investir, notamment
dans les nouvelles technologies, utilisant
même l'intelligence artificielle pour décou-
vrir de nouveaux artistes.

Si la plupart des acteurs du marché
lorgnent sur les formats courts pour sé-
duire les jeunes férus de Tik Tok, Kond-
Zilla envisage de s'aventurer dans la
production de contenus "pour les plus de
50 ans".

"On dit que la génération qui va vivre
plus de 100 ans est déjà née, et c'est elle
que je veux cibler", a-t-il révélé au Web
Summit.

KondZilla

Le “Midas” du funk brésilien

Le sentiment 
d'appartenance est
très important. Quand
on peut choisir ce que
l'on consomme, 
on ne veut plus voir
l'histoire d'un 
pompier à New York,
on préfère 
des histoires sur 
des gens qui nous
ressemblent, à qui on
peut s'identifier 

“
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Alors que le programme économique
de l'administration Biden repré-
sente un changement bienvenu par

rapport aux présidences démocrates précé-
dentes, ses dernières actions contre la Chine
ont soulevé des inquiétudes concernant le pro-
tectionnisme. Mais les développements récents
suggèrent que les États-Unis peuvent répon-
dre à leurs préoccupations de sécurité natio-
nale sans saper l'économie mondiale. 

Deux agendas concurrents s'affron-
tent actuellement pour façonner les po-
litiques économiques intérieures et
étrangères des Etats-Unis. L'un des pro-
grammes est tourné vers l'intérieur et se
concentre sur la création d'une écono-
mie américaine inclusive, résiliente,
prospère et durable. L'autre se concen-
tre sur la géopolitique et sur le maintien
de la primauté des Etats-Unis sur la
Chine. L'avenir de l'économie mondiale
dépend de l'issue de ce conflit et de la
coexistence de ces priorités opposées.

L'administration du président amé-
ricain Joe Biden représente une rupture
radicale avec les administrations démo-
crates précédentes, poursuivant des po-
litiques industrielles ambitieuses pour
relancer la fabrication nationale et faci-
liter la transition verte. Il a également
adopté une position plus dure à l'égard
de la Chine que toute administration
précédente, y compris celle de l'ancien
président Donald Trump, traitant le ré-
gime chinois comme un adversaire et
imposant des contrôles des exporta-
tions et des investissements sur les tech-
nologies critiques.

Jusqu'à récemment, cependant, l'ad-
ministration Biden n'a pas articulé une
vision cohérente qui combine ces diffé-
rents éléments et rassure les autres pays,
dont la Chine, sur le fait que sa stratégie
économique n'est pas centrée sur la
confrontation, l'unilatéralisme et le pro-
tectionnisme. Mais les récentes re-
marques de la secrétaire américaine au
Trésor Janet Yellen et du conseiller à la
sécurité nationale Jake Sullivan  indi-
quent que l'administration prend main-
tenant des mesures pour résoudre ce
problème, signalant potentiellement
l'émergence d'un nouveau consensus de
Washington.

L'approche de l'administration vis-
à-vis de l'économie mondiale reflète un
changement intellectuel plus large. Les
hauts responsables politiques améri-
cains pensent désormais que le modèle
de mondialisation post-1990, qui accor-
dait la priorité au libre-échange et aux
marchés libres au détriment de la sécu-
rité nationale, du changement clima-
tique et de la sécurité économique de la
classe moyenne, a sapé les fondements
socio-économiques des démocraties
saines.

Dans ses remarques, Sullivan a ex-
posé les cinq piliers du programme éco-
nomique international de
l'administration, qu'il a appelé "une po-
litique étrangère pour la classe
moyenne". Le premier pilier est une
«stratégie industrielle américaine mo-
derne» qui vise à catalyser les investisse-
ments privés dans des secteurs jugés

critiques pour la prospérité et la sécurité
des Etats-Unis. La seconde consiste à
travailler avec d'autres démocraties dé-
veloppées et pays en développement
pour s'assurer que les alliés des Etats-
Unis adoptent des politiques similaires
pour améliorer "la capacité, la résilience
et l'inclusivité".

Troisièmement, les Etats-Unis
s'éloigneront des accords commerciaux
traditionnels axés sur l'accès au marché
et adopteront de «nouveaux partenariats
économiques internationaux» qui ré-
pondent aux défis mondiaux tels que le
changement climatique, la sécurité nu-
mérique, la création d'emplois et la
concurrence fiscale des entreprises. Et
les Etats-Unis chercheront à générer
des milliards de dollars d'investisse-
ments dans les économies émergentes
et à fournir une aide aux pays surendet-
tés.

Bien que chacun de ces domaines
présente des défis uniques, certains sont
particulièrement litigieux, car d'autres
pays considèrent certaines politiques,
telles que les exigences «Buy American»
de l'administration, comme protection-
nistes. Mais le cinquième pilier de Sulli-
van, qui se concentre sur «la protection
de nos technologies fondamentales»,
pourrait avoir le plus grand impact sur
l'avenir de l'économie mondiale.

Les vastes contrôles à l'exportation
de l'administration Biden, conçus pour
empêcher la Chine d'accéder aux semi-
conducteurs avancés, sont la manifesta-
tion la plus explicite de ce pilier. Et
l'administration prévoit des restrictions
supplémentaires sur les investissements
américains dans les entreprises techno-
logiques chinoises, en particulier dans
des secteurs stratégiquement impor-
tants comme les micropuces.

Des responsables chinois, dont le
président Xi Jinping, ont accusé les
Etats-Unis d'imposer un «blocus tech-
nologique» au pays. Le chroniqueur du
Financial Times, Edward Luce, est d'ac-
cord : en isolant le secteur technolo-
gique chinois, les Etats-Unis s'engagent
dans une «guerre économique à grande

échelle». Mais Sullivan a offert une pers-
pective différente. Comparant la poli-
tique à "une petite cour et une haute
clôture", il a décrit les mesures de l'ad-
ministration comme des "restrictions
soigneusement adaptées" motivées par
des préoccupations de sécurité natio-
nale et visant "une tranche étroite" de
technologies de pointe.

Le discours de Yellen , prononcé à
la Johns Hopkins School of  Advanced
International Studies fin avril, a anticipé
le message de Sullivan une semaine plus
tard. Les contrôles à l'exportation, a-t-
elle soutenu, sont destinés à répondre
aux préoccupations de sécurité natio-
nale et resteront "limités et ciblés". Les
Etats-Unis, a-t-elle souligné, n'essaient
pas de saper la croissance économique
et la modernisation technologique de la
Chine. Les clarifications apportées par
Sullivan et Yellen indiquent que l'admi-
nistration comprend les risques d'impo-
ser des restrictions trop larges au
commerce et à l'investissement au nom
de la sécurité nationale. De telles me-
sures nuiront à l'économie mondiale et
se retourneront probablement contre
elles en provoquant des représailles de
la Chine.

Un ordre mondial stable repose sur
des normes et des pratiques qui recon-
naissent le droit de chaque pays à pro-
téger ses intérêts nationaux. Il exige
également des règles de la route pour
s'assurer que la défense de ces intérêts
est bien calibrée et ne nuit pas aux au-
tres pays. Y parvenir peut être difficile,
mais ce n'est pas impossible.

Lorsque les gouvernements pour-
suivent des objectifs de sécurité natio-
nale par le biais de politiques unilatérales
qui affectent négativement d'autres
pays, les décideurs doivent clairement
articuler leurs objectifs, maintenir des
lignes de communication ouvertes et
proposer des remèdes étroitement ci-
blés destinés à atténuer les effets né-
fastes de ces politiques. Les politiques
ne doivent pas être poursuivies dans le
but exprès de punir l'autre partie ou de
l'affaiblir à long terme, et l'incapacité à

parvenir à un compromis acceptable
dans un domaine ne doit pas devenir un
prétexte à des représailles dans un do-
maine sans rapport. Comme Stephen
Walt et moi l'avons soutenu, de telles li-
mites auto-imposées sur les politiques
acceptables pourraient aider à prévenir
l'escalade et même susciter une accep-
tation réticente de l'autre côté.

Les récentes déclarations de Yellen
et Sullivan suggèrent que les politiques
économiques étrangères de l'adminis-
tration Biden s'aligneront sur ces prin-
cipes. Mais certaines questions
importantes restent sans réponse. Par
exemple, les contrôles à l'exportation
sur les puces avancées étaient-ils bien
calibrés, ou sont-ils allés trop loin dans
le sabotage de la capacité technologique
chinoise sans bénéficier suffisamment à
la sécurité nationale américaine ? Et,
étant donné que les restrictions sont
étendues à d'autres secteurs critiques,
tels que l'intelligence artificielle et la fu-
sion nucléaire, pouvons-nous encore les
décrire comme ne ciblant qu'une
«tranche étroite» de la technologie ?

De plus, il n'est pas clair si les soi-
disant préoccupations «simples» de sé-
curité nationale citées par Sullivan et
Yellen sont réelles ou simplement un
prétexte pour une action unilatérale. Les
Etats-Unis sont-ils prêts à accepter un
ordre mondial multipolaire dans lequel
la Chine a le pouvoir de façonner l'éla-
boration de règles régionales et mon-
diales ? Ou l'administration est-elle
toujours déterminée à maintenir la pri-
mauté des Etats-Unis, comme semble
le suggérer la stratégie de sécurité natio-
nale de Biden ?

Les actions parlent plus que les
mots et révéleront les réponses à ces
questions. Mais les remarques de Yellen
et Sullivan rassurent ceux qui croient
que les Etats-Unis peuvent répondre à
leurs préoccupations légitimes de sécu-
rité nationale sans saper l'économie
mondiale.

Par Dani Rodrik
Professeur d'économie politique internationale

à la Harvard Kennedy School

Le nouveau récit de Washington
pour l'économie mondiale
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La 20e couronne est là !
Grâce à un doublé de Ro-
drygo, le Real Madrid a maî-

trisé Osasuna 2-1 et a remporté
samedi à Séville la 20e Coupe du
Roi de son histoire, neuf  ans après
son dernier titre dans la compéti-
tion, en 2014.

Le jeune joyau brésilien du
Real a dû s'illustrer à deux reprises
pour donner l'avantage aux siens.

Il a ouvert la marque dès la 2e
minute, sur le premier ballon d'at-
taque des Merengues, à la conclu-
sion d'une percée de Vinicius sur
l'aile gauche. Puis après l'égalisa-
tion signée Lucas Torro d'une
demi-volée du droit au retour des
vestiaires (58e), Rodrygo a hérité
d'un ballon chanceux, après une
frappe de Toni Kroos déviée par
la défense navarraise, qu'il lui a
suffi de piquer par-dessus Sergio
Herrera pour assurer le sacre au
Real.

L'Espagne, avant l'Europe ?
Trois jours avant leur demi-finale
aller de Ligue des champions
contre Manchester City, les
hommes de Carlo Ancelotti,
champions d'Europe et d'Espagne
en titre, ont remporté leur premier
trophée de la saison au meilleur
des moments, juste avant le sprint
final vers le sacre continental.

Survoltés dès l'entame, les
joueurs de la "Maison blanche"
ont trouvé la faille dès 106 se-
condes de jeu, marquant l'un des
buts les plus rapides de l'histoire
des finales de la Coupe du Roi.

Très utilisé cette saison (50

matches, 35 comme titulaire), Ro-
drygo, 22 ans, a encore une fois
montré son importance dans le
groupe merengue, parfait soutien
des superstars Karim Benzema et
de son compatriote Vinicius (à
l'origine des deux buts depuis son
aile gauche) dans le trident
offensif  du Real.

"C'est un jour très spécial, sur-
tout avec deux buts marqués. Je

voulais vraiment gagner ce titre,
c'était le seul qui me manquait. Je
veux continuer à en gagner d'au-
tres, et d'autres Coupes du Roi.
Mais celle-là, c'est la première,
donc c'est un jour à part pour
moi", a réagi l'ailier au coup de sif-
flet final.

Il cumule désormais 16 buts
et 11 passes décisives cette saison,
toutes compétitions confondues.

Remplacé par Marco Asensio à la
89e, Rodrygo a été ovationné par
la moitié du stade de la Cartuja,
vêtue de blanc.

Osasuna, de son côté, a mon-
tré un meilleur visage au retour
des vestiaires. Inexistants en pre-
mière période, hormis quelques
fulgurances du prodige Ez Abde
(26e), les Navarrais ont bien mieux
démarré la deuxième période, do-

minant le jeu et s'offrant quelques
belles opportunités de buts avant
l'égalisation.

Les "Gorritxo" (rougeots, en
langue basque), qui disputaient là
leur deuxième finale de Coupe du
Roi après celle perdue en 2005
face au Betis Séville, devront at-
tendre pour soulever le premier
trophée majeur de leur histoire.

Le Real, de son côté, aurait pu
s'imposer avec une marge plus
conséquente. Benzema, le capi-
taine, a eu le ballon du 2-0 au bout
du pied à la 25e minute après un
superbe jeu à trois avec ses com-
parses brésiliens d'attaque, mais sa
frappe a été déviée par un grand
Sergio Herrera. Puis à la 32e,
David Alaba a envoyé un coup
franc des 25 mètres sur la barre
transversale.

Benzema a malgré tout raflé
son 25e titre sous le maillot me-
rengue, rejoignant Marcelo au
sommet des joueurs ayant rem-
porté le plus de titres au Real Ma-
drid. Le "Nueve" a aussi soulevé le
99e trophée de l'histoire de ce club
à l'immense palmarès.

Un sacre qui arrive au meilleur
des moments pour le Real Madrid,
en plein doute après ses deux cin-
glantes défaites sur les terrains du
promu Gérone (4-2) et de la Real
Sociedad (2-0).

Mais Ancelotti, entraîneur du
dernier sacre des Merengues en
2014 en coupe nationale, l'avait
promis en mars: cette saison, le
Real allait gagner quelque chose.
Promesse tenue.

   s

Sport
Coupe du Roi

Le Real s'adjuge sa 20ème couronne

En disposant de Leeds (2-1), avec un
doublé et un pénalty raté d'Ilkay Gün-
dogan, Manchester City a pris ses dis-

tances, dans la course au titre, sur Arsenal,
alors que Liverpool s'est rapproché du top 4,
samedi lors de la 35e journée de Premier
League.

A trois jours de sa demi-finale aller de
Ligue des champions face au Real Madrid, le
champion en titre a assuré le minimum syndi-
cal face à un Leeds limité.

Avec 82 points, City a quatre longueurs
d'avance sur les Gunners (2e), avec le même
nombre de matches joués et les Londoniens
devaient impérativement rapporter dimanche
quelque chose de leur déplacement à Newcas-
tle (3e) pour continuer à croire en leur chance
de sacre.

L'arrivée sur le banc de Leeds de "Big
Sam" Allardyce, expert en "opération main-
tien", n'a pas permis de miracle pour le 17e du
classement, malgré un semblant de solidité dé-
fensive retrouvée.

Erling Haaland étant dans une journée

"sans", c'est le bon soldat Ilkay Gündogan, en
fin de contrat cet été après sept saisons au
club, qui a fait la différence.

Les deux buts ont été très similaires, avec
des centres en retrait à ras de terre de Riyad
Mahrez repris par l'Allemand pour placer le
ballon une fois à droite des buts (1-0, 19e) et
une fois à gauche (2-0, 27e).

En fin de match, Haaland a laissé Gün-
dogan tirer un pénalty pour s'offrir un triplé.
Mauvaise inspiration puisque le milieu de ter-
rain a trouvé le poteau (84e) et son geste a
agacé Guardiola.

Pour ne rien arranger, sur l'action suivante
Leeds a réduit le score par l'Espagnol Rodrigo
(2-1, 85e).

C'est malgré tout une dixième victoire
consécutive en championnat pour Manchester
City qui rêve d'imiter le triplé réalisé par United
en 1999 en remportant championnat, Coupe
d'Angleterre et C1.

En enchaînant une sixième victoire de
rang, Liverpool revient fort, mais peut-être un
peu tard, dans la course à la Ligue des cham-

pions.
Avec 62 points, les Reds ne sont plus qu'à

une longueur de Manchester United, 4e et der-
nier qualifié virtuel, et trois de Newcastle (3e),
mais avec deux matches de plus que ces deux
formations.

Face à Brentford, il a suffi d'un but de Mo-
hamed Salah, dès la 13e minute, pour s'adjuger
les trois points et continuer à y croire.

Il faudra cependant faire le plein lors des
trois dernières journées et compter sur plu-
sieurs faux-pas des équipes de devant pour re-
voir la C1 l'an prochain, d'autant que cinq des
six victoires ont été obtenues par un but
d'écart et que les hommes de Jürgen Klopp
n'ont aucune marge.

Derrière City, Arsenal ou Liverpool, Tot-
tenham a repassé la marche avant dans la
course à l'Europe en battant Crystal Palace (1-
0), alors qu'Aston Villa semble caler au plus
mauvais moment avec une deuxième défaite
de suite, à Wolverhampton (1-0).

Un but de la tête de Harry Kane, dans le
temps additionnel de la première période, per-

met à l'attaquant de dépasser Wayne Rooney
au nombre de buts inscrits en Premier League,
avec 209 réalisations contre 208, ce qui ne
laisse plus qu'Alan Shearer (260) devant lui.

Il permet surtout aux Spurs, qui n'avaient
pris qu'un point sur leurs quatre dernières ren-
contres, de reprendre la 6e place à Brighton
avec 57 points contre 55, mais avec déjà trois
matches de plus au compteur.

Quant à l'équipe d'Unai Emery, Aston
Villa, déjà battue 1-0 par Manchester United
il y a une semaine, elle reste 8e avec 54 unités.

La prochaine journée réserve d'ailleurs un
Aston Villa aux airs de quitte ou double pour
les deux équipes.

Encore un peu plus bas au classement,
Chelsea a remporté son premier match sous
les ordres de Frank Lampard en allant l'em-
porter (3-1) à Bournemouth, avec une passe
décisive de N'Golo Kanté sur l'ouverture du
score de Conor Gallagher (0-1, 9e) et le pre-
mier but anglais de Benoït Badiashile pour re-
donner l'avantage aux Blues (1-2, 82e) qui
pointent à la 11e place.

Premier League

City prend ses aises, Liverpool met la pression
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La 17è édition de la Coupe internationale
Mohammed VI de karaté, l'une des étapes

du "Karate1 Premier League" prévue du 12
au 14 mai courant à Rabat, connaîtra la parti-
cipation des plus grandes stars mondiales de
ce sport.

Le directeur de cette édition, Saïd Cher-
rat, a relevé que cette manifestation interna-
tionale, organisée sous le Haut patronage de
S.M le Roi Mohammed VI, verra la participa-
tion de 400 karatékas, représentant 56 pays
des cinq continents.

Lors d'une conférence de presse, tenue
vendredi à Rabat, il a indiqué que la volonté
exprimée par de nombreux pays de prendre
part à cette 17è édition de la Coupe interna-
tionale Mohammed VI de karaté avec leurs
plus grands champions, reflète la réputation
et l'expertise acquises par le Maroc, à travers
l'organisation de plusieurs manifestations
continentales et internationales.

A cette occasion, M. Cherrat a passé en
revue les différentes réalisations, à l'instar de
l'organisation de prestigieux championnats in-
ternationaux, la formation d'une équipe na-
tionale de haut niveau, outre les résultats
positifs enregistrés dans nombre de compéti-
tions internationales, ce qui a permis au
Maroc d'occuper une place de choix parmi les
grands pays de karaté, soulignant également
le rôle du Centre national de karaté en matière
de formation.

Il a fait savoir, dans ce sens, que les cham-
pions marocains effectuent des stages d'en-
traînement tout au long de l'année grâce à
l'intérêt accordé aux parcours sport-études, ce
qui permet aux karatékas de concilier études
et entraînements au Centre national, tout en
participant à des tournois internationaux dont
le dernier en date a eu lieu en Espagne.

D'autre part, il a précisé que le comité
d'organisation de la Coupe internationale Mo-

hammed VI de karaté a mobilisé tous les
moyens logistiques, organisationnels, ainsi que
les infrastructures à même d'ériger cet événe-
ment sportif  en rendez-vous annuel rassem-
blant les meilleurs karatékas qui occupent les
30 premières place au classement mondial.

De son côté, la championne mondiale
Sanae Agalmam a relevé que le Maroc sera re-
présenté lors de l'actuelle édition de la Coupe
internationale Mohammed VI par 11 karaté-
kas dans les compétitions kata et kumite dont
des médaillés dans différents tournois conti-
nentaux et internationaux, à l'instar de Mehdi
Sriti (-84 kg), Wadie Sassioui (-75 kg), Said
Oubaya (-67 kg), Abdelali Gina (-60 kg), Anas
Al Alami (-67 kg), outre Chaimae El-Haity (-
50 kg), Nissrine Brouk (-68 kg), Fatima Zahra
Chajai (-61 kg) et Sawsane Benchabab (-55
kg). Dans l'épreuve technique (kata), le Maroc
sera représenté par Aya Naciri et Sanae Agal-
mam.

La championne Sanae Agalmam a souli-
gné que la concurrence sera très rude lors
cette 17è édition, vu le niveau technique et
physique des participants, émettant le souhait
que les karatékas marocains puissent rééditer
l'exploit de la précédente édition et décrocher
des médailles d'or.

Pour sa part, l'entraîneur national Abdel-
kebir Dourou s'est dit satisfait du niveau tech-
nique des champions marocains, qui sont
encadrés par un staff  technique 100% maro-
cain, notant qu'en plus du volet compétition,
la Coupe internationale Mohammed VI
constitue une occasion pour se préparer aux
Championnats du monde de karaté prévus
dans six mois.

Selon les organisateurs, cette 17è édition
verra la présence de 140 arbitres internatio-
naux, invités par la Fédération mondiale de
karaté pour officier les combats au pro-
gramme.

La Fédération Royale marocaine de golf
(FRMG) a tenu, jeudi à Rabat, ses Assem-

blées générales ordinaires (AGO) au titre des
années 2021 et 2022, ainsi qu'une Assemblée
générale extraordinaire (AGE).

Selon un communiqué de la FRMG, ces
Assemblées générales, convoquées par le Pré-
sident de la Fédération Royale marocaine de
golf, Son Altesse Royale le Prince Moulay Ra-
chid, ont été présidées par le 1er vice-prési-
dent délégué de la Fédération, Maître
Mustapha Zine.

A l'ouverture de cette réunion, M. Zine a
procédé à la lecture d’une allocution de SAR
le Prince Moulay Rachid, qui a fait le bilan des
4 dernières années, relève la même source.

Son Altesse Royale a félicité à cette occa-
sion l’ensemble de la communauté golfique,
pour le soutien apporté à plus de 840 familles
en situation précaire travaillant dans le golf, et
ce dans le cadre du fonds de solidarité mis en
place par la FRMG durant le confinement sa-
nitaire, ainsi qu’aux jeunes joueuses/joueurs
pour leurs performances sportives historiques
qui ont hissé haut le drapeau marocain en
2022, notamment les succès de Ines Laklalech
au Ladies European Tour, la victoire au
Championnat d’Afrique d’Intissar Rich et de
l’équipe nationale amateur, et la participation
de Malak Bouraeda à l’US Women’s Open des
Etats-Unis d’Amérique.

SAR le Prince Moulay Rachid a égale-
ment loué les efforts de tous, qui ont permis
d’augmenter la base des pratiquants de 23%
dont 27% de jeunes, d’augmenter la pratique
féminine de 34% et l’ouverture de 17 struc-
tures académiques dont 5 First Tee et 12 aca-
démies de golf.

Grâce à l’accord de la FRMG avec la
PGA France pour la formation des entraî-
neurs, 85% des enseignants ont pu en bénéfi-
cier. Un partenariat stratégique avec l’OFPPT
a également permis de lancer plusieurs actions
de formation aux métiers du golf  et à la re-
conversion des joueurs.

Suite à l’organisation de l’IGTM en 2019
à Marrakech par l'Office national marocain du
tourisme (ONMT) à laquelle la FRMG a par-
ticipé ainsi que l’organisation de plusieurs évé-
nements golfiques internationaux au Maroc,

le Royal & Ancient (R&A) a cité le Maroc
comme étant un marché majeur dont le golf
est un moteur de croissance touristique.

"Un travail continu se fait en collabora-
tion avec l’ONMT pour la promotion du
Maroc en tant que destination golfique de
choix ce qui a, entre autres, permis à la FRMG
d’être sélectionnée pour l’organisation du
WATC, championnats du monde par équipes
amateur, en 2027", note le communiqué.

Lors de son discours, Son Altesse Royale
a insisté sur l’urgence de la préservation des
ressources hydriques et signalé que la FRMG
n’organise plus de compétitions fédérales dans
les clubs qui arrosent avec des eaux conven-
tionnelles.

En guise de conclusion, SAR le Prince
Moulay Rachid a insisté sur "le golf  comme
levier de développement et de création d’em-
plois".

Durant cette réunion, les membres de
l’Assemblée ont procédé à l’arrêté des
comptes, à la discussion des rapports moraux
et financiers des exercices 2021 et 2022, ainsi
qu’à la présentation du plan d’action de 2023
et du budget y afférent.

A cette occasion, les rapports moraux et
financiers des deux années ont été validés
suite à la présentation par les commissaires
aux comptes des rapports d’audit. 

L'AGO 2022 a également approuvé le
plan d'actions et le budget prévisionnel pour
2023, axés essentiellement sur le développe-
ment du golf  marocain. 

La FRMG ambitionne notamment de
former de jeunes talents, promouvoir des
tournois internationaux et construire de nou-
velles infrastructures.

Par ailleurs, l'Assemblée générale a ap-
prouvé l'admission d'un nouveau membre,
l'Association Palm Golf  Casablanca, ainsi que
le maintien des montants de cotisation an-
nuelle et d'affiliation d'association.

Lors de l'AGE, les membres ont validé
les nouveaux statuts de la FRMG, conformé-
ment aux statuts types des fédérations, en
vertu de la loi 30/09 ainsi que le règlement in-
térieur.

En outre, il a été procédé à la nomination
d’un nouveau bureau lors de l’AGO 2022.

La liste des membres du nouveau bureau
se présente comme suit:

• Maître Mustapha Zine : 1er Vice-Prési-
dent Délégué

• M. Hassan El Mansouri : 2ème Vice-
Président Délégué

• M. Abdellatif  Idmahamma : Secrétaire
Général

• M. Rachid Sefrioui : Secrétaire Général
Adjoint 

• M. Ali Bensouda : Trésorier Général
• Mme Laila Bensouda : Trésorier Général

Adjoint
• M. Jalil Benazzouz : Assesseur
• Mme Rajaa Bouzoubaa El Hasnaoui :

Assesseur
• Pr Amine El Hassani : Assesseur
• M. Riad Laissaoui : Assesseur
• M. Omar Lamrini : Assesseur
• Mme Imane Laaroussi : Assesseur
• M. Saad Laachfoubi : Assesseur
• M. David Toledano: Assesseur

Le 1er vice-président a remercié SAR le
Prince Moulay Rachid pour la confiance ac-
cordée au nouveau bureau du comité, a ex-
primé sa gratitude envers les membres de
l'Assemblée générale pour leur confiance et
félicité le nouveau bureau du comité.

"La FRMG poursuivra inlassablement
son travail pour promouvoir et développer le
golf  au Maroc, en soutenant les golfeurs à
tous les niveaux et en contribuant ainsi à la
croissance du sport dans le pays. L'appui de
Son Altesse Royale le Prince Moulay Rachid
et l'implication de l'ensemble des membres de
la FRMG constituent autant de gages de réus-
site pour cette noble mission", souligne le
communiqué de la Fédération.

A la fin de cette réunion, la Fédération
Royale marocaine de golf  a donné lecture du
message d’allégeance adressé par Son Altesse
Royale le Prince Moulay Rachid, Président de
la Fédération, à Sa Majesté le Roi 
Mohammed VI.

Coupe internationale Mohammed VI de karaté

Plateau relevé pour la 17ème édition

La Fédération Royale marocaine de golf tient à
Rabat ses AGO au titre de 2021 et 2022 et une AGE

Tournoi international junior
du Stade Marocain

Le Stade Marocain orga-
nise du 8 au 13 mai 2023,
sous l'égide de la Fédération
Royale marocaine de tennis
et la Fédération internatio-
nale de tennis, la deuxième
édition de son World Tennis
Tour Juniors J100.

Ce tournoi est ouvert
aux jeunes (garçons et filles)
de moins de 18 ans en pro-
venance d'une vingtaine de
pays des cinq continents.
Nos jeunes espoirs seront,
aussi, de la compétition
pour essayer de glaner le
maximum de points ITF
leur permettant d'améliorer
leur classement mondial ju-
nior. 
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Soufiane El Bakkali a pris, vendredi,
la 4è place au 3000 m du meeting de
Doha, première étape de la Ligue de dia-
mant. El Bakkali, champion du monde et
champion olympique du 3000 m steeple,
a réalisé un chrono de 7:33.87, amélio-
rant sa meilleure performance person-
nelle (7:37.18).

Cette épreuve a été dominée par les
Ethiopiens Lamecha Girma (7:26.18),
Selemon Barega (7:27.16) et Berihu Are-
gawi (7:27.61).

El Bakkali réalise 
une perf à Doha

Championnat D2
Voici les résultats des matches dispu-

tés samedi de la 24è journée de la Botola
Pro D2 de football:

RAC-SM : 2-1
RCAZ-CAK : 1-0
USMO-WAF : 1-0
RBM-RCOZ: 0-3
I.Marrakech-OD : 1-1
IZK-CAYB: 1-1
JSM-ASS: 4-2
WST-CJBG: 1-3

Classement
1-RCAZ : 44 pts
2-SM : 40 pts
3-CAYB : 39 pts
4-RCOZ : 38 pts
5-USMO: 36 pts
6-OD : 34 pts
7-CAK : 33 pts
8-RAC : 31 pts
9-RBM : 29 pts

JSM : 29 pts
CJBG : 29 pts 

12-WAF : 28 pts
I.Marrakech : 28 pts

14-ASS : 24 pts
15-IZK : 21 pts
16-WST : 18 pts

Décidément, le suspense
devrait se prolonger
jusqu’au bout que ce

soit en haut ou en bas du tableau
lors de cette édition 2022-2023
de la Botola Pro D1 de football.
Les deux prétendants au titre,
l’ASFAR et le WAC, ne sont pas
prêts à lâcher le morceau en
abordant la toute dernière ligne
du concours. Il en est de même
pour les mal barrés qui cher-
chent à troquer les rangs menant
tout droit à la relégation, sauf
que cette 25ème manche du
championnat, disputée de jeudi à
samedi, n’a pas débouché sur des
changements notoires.

Ainsi, l’AS FAR s’est conten-
tée d’assurer l’essentiel à la mai-
son, en prenant le meilleur par 2
à 1 sur la JSS, résultat qui lui a
permis de conserver son fauteuil
de leader avec 54 points, soit une
unité de plus que le WAC. Ce
dernier a pleinement réussi sa

petite virée du côté de Moham-
média, suite à sa victoire sur le
Chabab local par 3 à 1. Sachant
que les Rouges ont procédé ven-
dredi dernier au changement de
leur entraîneur, confiant désor-
mais les commandes de l’équipe
au Belge Sven Vandenbroeck qui
a succédé à l’Espagnol Juan Car-
los Garrido dont le séjour à la
métropole fut d’une courte
durée suite aux critiques dont il
faisait l’objet.

Le nouvel entraîneur des
Rouges, qui connaît la Botola
après avoir coaché l’AS FAR, a
fait savoir dans une vidéo diffu-
sée sur la page Facebook du club
casablancais, ralayée par la MAP,
qu’il est « fier d’être là et de por-
ter le maillot du WAC », ajoutant
que «pour la fin de saison, on a
besoin de tout le monde pour
nous supporter. Soyez là tous les
matches, suivez-nous, suppor-
tez-nous et on fera le néces-

saire ».
Pour ce qui est des rencon-

tres des mal classés, le sommet
du bas du tableau entre le MCO
et l’IRT s’est soldé sur une issue
de parité. Les Oujdis partagent

ainsi la 12ème place avec le
SCCM avec 25 points, au mo-
ment où les Tangérois se sont re-
trouvés de nouveau bon derniers
avec 21 points, ex-aequo avec
l’OCK qui est parvenu à s’impo-
ser par 1 à 0 sur le Raja.

En prologue de cette jour-
née, le DHJ  (14ème avec 23 pts)
a une nouvelle fois raté le coche,
après son match nul devant le
HUSA qui en étant 10ème et en
atteignant la barre des 30 points,
a pratiquement assuré son main-
tien dans l’élite.

Dans le registre des bonnes
opérations, le FUS a eu raison de
l’UTS par 1 à 0. Grâce à cette
victoire, Sellami et ses poulains
confortent leur troisième place
avec 47 points, soit sept lon-
gueurs d’avance sur l’OCS défait
en déplacement par le MAT sur
le score étriqué de 2 à 1.

Enfin, l’opposition sans
enjeu entre la RSB et le MAS
s’est terminée sur le score d’un
but partout.

M.Bouarab 

L’AS FAR et le WAC pas prêts à lâcher le morceau

Ça se corse de plus belle en bas du tableau

Résultats avec buteurs
Jeudi 04 mai 
Moghreb Tétouan 2, Zaid Karouch (15e), Hamza Rhattas (70 e )
Olympique Safi 1, Youssef  Michte (29e)
Difaâ d'El Jadida 2, Omar El Hanoudi (46e ), Abdellah Farah (69e )
Hassania Agadir 2, Abdelaziz Kaidi (10e), Hamza Afsal (90e+9, s.p)

Vendredi 05 mai 
Mouloudia Oujda 0
Ittihad Tanger 0 
Union Touarga 0
FUS Rabat 1, Youssef  Belammari (80e)

Samedi 06 mai
Raja Casablanca 0
Olympique Khouribga 1, Mohamed Kassou (48e)
Renaissance Berkane 1, Charki El Bahri (50e)
Maghreb Fès 1, Anas Addaoui (13e)
AS FAR 2, Rabie Hrimat (25e), Diney Borges (45e)
Jeunesse Salmi 1, Lahcen Dahdouh (36e)
Chabab Mohammedia 1, Reda Jaadi (60e, c.s.c)
Wydad Casablanca 3, Bouly Sambou (19e, 90e), Saifeddine Bouhra (43 e )

CAN U17

Maroc-Algérie 
en quart

La sélection marocaine U17 de football
s’est inclinée face à son homologue zam-
bienne sur le score de 2 buts à 1, samedi au
stade 19 mai 1956 d’Annaba, en match
comptant pour la 3e journée du groupe B de
la Coupe d’Afrique des nations (CAN) et af-
frontera l’Algérie en quart de finale.

Le Maroc a ouvert la marque par le biais
de Zakaria Ouazane à la 18e minute, avant
que Samson Malaya n’égalise pour la Zambie
(73e ).

Emmanuel Mwanza a donné l’avantage à
son équipe en transformant un penalty à la
87e minute.

Le Maroc, qui s’est assuré la qualification
aux quarts de finale à l’issue de sa victoire en
2 e journée contre le Nigeria (1-0), occupe la
première place de son groupe avec 6 points,
suivi du Nigeria (6 pts), de l’Afrique du Sud
(3 pts) et de la Zambie (3 pts).

Dans l’autre match du groupe B, le Nige-
ria s’est imposé face à l’Afrique du Sud sur le
score de 3 buts à 2.

La tenue de la Coupe d’Afrique des
nations des moins de 23 ans (CAN
U23) au Maroc est une preuve sup-

plémentaire de la capacité du Royaume à
organiser des événements sportifs de
grande ampleur, a affirmé, vendredi à Salé,
le président de la Fédération Royale maro-
caine de football, Fouzi Lekjaa.

Dans une déclaration à la presse à l’is-
sue du tirage au sort de la CAN U23, or-
ganisé au complexe Mohammed VI de
football de Maâmora, M. Lekjaa a indiqué
que la consécration de cette capacité sera
l’organisation de la Coupe du monde 2030
avec l'Espagne et le Portugal, ajoutant qu'il
s'agira d'une autre occasion pour mettre en
avant le savoir-faire du Royaume, sous la
conduite éclairée de S.M le Roi Moham-
med VI, et montrer au monde entier qu'il
est capable d'organiser de telles compéti-
tions dans les meilleures conditions.

L’équipe nationale A comprend actuel-
lement sept joueurs U23 qui peuvent être
rejoints par d’autres éléments, a-t-il relevé,
notant que cela confirme le parcours po-

sitif  du football marocain au niveau des
équipes nationales.

La CAN prévue au Maroc sera une oc-
casion pour l’équipe nationale U23 de dé-
crocher la qualification aux Jeux
olympiques Paris 2024 et revenir à nou-
veau à cette compétition sportive interna-
tionale, ainsi que d'affirmer et aiguiser les
qualités des jeunes joueurs marocains pour
disputer les prochaines échéances conti-
nentales et internationales dans de meil-
leures conditions, a noté M. Lekjaa.

Pour sa part, le sélectionneur national
des U23, Issam Charai, a estimé que le ti-
rage au sort a mis le Maroc dans un groupe
difficile, ajoutant que le staff  technique na-
tional s’attendait à ce que ce groupe soit
relevé.

"Les huit équipes disposent d’effectifs
solides, mais nous avons l’avantage que
cette CAN sera disputée au Maroc et il est
important pour nous de remporter le pre-
mier match contre la Guinée, car c’est une
rencontre cruciale pour la suite de la com-
pétition", a-t-il souligné. 

Le secrétaire général de la Confédéra-
tion africaine de football (CAF), Véron
Mosengo-Omba, a, de son côté, estimé
que les Jeux olympiques sont importants
au niveau de la compétition footballistique,
ajoutant que les équipes engagées dans la
prochaine CAN U23 vont représenter le
continent et le football africain à l’échelle
mondiale.

Concernant l’organisation de la CAN
U23 au Maroc, M. Mosengo-Omba a sou-
ligné que les équipes participantes vont
évoluer au Maroc, un pays qui dispose
d’infrastructures footballistiques de haut
niveau, appelant les supporters à venir
nombreux pour encourager leurs équipes
durant cet événement sportif.

Le Maroc a hérité du Ghana, du
Congo et de la Guinée, dans le groupe A
de la CAN U23, qualificative pour les Jeux
olympiques d’été (Paris 2024).

Le groupe B de cette compétition, pré-
vue du 24 juin au 08 juillet au Royaume,
comprend l’Egypte, le Mali, le Gabon et le
Niger.

Fouzi Lekjaa : La CAN U23 au Maroc, une preuve supplémentaire de la 
capacité du Royaume à organiser des événements sportifs de grande ampleur
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Expresso

Ingrédients :
4 Blancs de poulet (700 gr)
4 Petites poires
1 Poignée de raisins secs blonds
5 Pommes de terre nouvelles
1 Gros oignon
1 C à s de miel liquide
1 C à c de coriandre
1 C à c de cumin1 C à c de cannelle
1/2 C à c de muscade
1/2 C à c de curcuma
Huile d'olive
Sel, poivre
Préparation:
Dans une cocotte, faites chauffer un peu

d'huile d'olive et faites-y dorer vos blancs de pou-
lets sur les 2 faces. Réservez.

Émincez l'oignon et faites-le revenir dans
un peu d'huile d'olive jusqu'à ce qu'il soit un lé-
gèrement doré. Ajoutez les cubes de poire, les
raisins secs, la coriandre et le cumin. Mélangez
et laissez ainsi 2-3 minutes.

Ajoutez ensuite la cannelle et la muscade
puis arrosez le tout de miel. Laissez confire en-
core 2-3 minutes. Pelez et coupez les pommes

de terre en rondelles. Mettez-les sur 1 seule
couche sans les superposer dans le panier d'un
cuit-vapeur et saupoudrez-les tranches de cur-
cuma et d'un peu de sel.

Faites cuire à la vapeur 15 bonnes minutes
(vérifiez avec la pointe d'un couteau, si elles sont
tendre c'est cuit).

Préchauffez le four à 150°.
Posez 4 cercles ou carrés de présentation

sur la plaque du four recouverte de papier sulfu-
risé ou sur une plaque à pâtisserie.

Coupez le poulet en lamelles et disposez-
les dans le fond des cercles. Tassez légèrement.

Filtrez le confit avec une passoire (conser-
vez le jus) et déposez les poires confites sur le
poulet, tassez de nouveau. Disposez les tranches
de pomme de terre par dessus.

Faites réchauffer 10 minutes.
Faites épaissir légèrement le jus du confit en

le faisant bouillir 2 minutes.
Juste avant de servir, glissez une large spa-

tule sous les cercles et posez-les dans les assiettes.
Retirez doucement les cercles et servez vos

tajines accompagnés d'un petit ramequin de
sauce pour les plus gourmands !

LIBÉRATION LUNDI 8 MAI 2023

Les nuées de criquets noircissant le ciel et dévastant
toutes les cultures sur leur passage sont connues de-
puis les temps bibliques, mais elles menacent au-

jourd'hui encore la sécurité alimentaire de millions de
personnes en Asie et en Afrique.

Des scientifiques ont annoncé jeudi avoir découvert
une phéromone que ces insectes émettent afin de ne pas
être dévorés par leurs congénères -- une trouvaille qui
pourrait être utilisée à l'avenir pour dompter ces bêtes vo-
races.

Bill Hansson, directeur du département de neuroé-
thologie au Max Planck Institute et auteur principal de cette
étude, publiée dans la revue Science, a déclaré à l'AFP s'être
appuyé sur des recherches antérieures, ayant montré que
ces essaims étaient en partie régis par la menace de canni-
balisme.

Le cannibalisme n'est pas rare dans la nature -- des
lions mangeant les lionceaux ne leur appartenant pas, aux
renards mangeant leurs congénères morts pour se rassa-
sier.

Pour les criquets, le cannibalisme sert un but bien pré-
cis.

Les criquets migrateurs (locusta migratoria) traversent
des phases de comportement si différentes que l'on pensait
jusqu'à récemment qu'il s'agissait d'espèces séparées.

En général, ces animaux sont plutôt solitaires et man-
gent relativement peu.

Mais ils se transforment lorsque la densité de leur po-
pulation augmente, lors de pluies et de conditions de re-
production temporairement optimales -- suivies par une
période de manque de nourriture. Une poussée d'hor-
mones les fait alors vrombir, formant ces essaims et les
rendant plus agressifs.

Ce moment est connu comme la phase "grégaire", et
le cannibalisme permettrait de les maintenir en mouve-
ment afin de les conduire vers des zones plus riches en
nourriture, selon une étude de 2020 menée par Iain Cou-
zin, du Max Planck Institute for Animal Research.

En effet, explique Bill Hansson, "les criquets se man-
gent par derrière. Donc si vous arrêtez de bouger, vous

êtes mangé par un autre." Ce qui explique que l'essaim se
dirige dans la même direction.

"Nous nous sommes dit que tout animal développait
une sorte de défense", a poursuivi le chercheur.

Pour le déterminer, les expériences ont duré quatre
ans. Lui et son équipe ont d'abord prouvé que les taux de
cannibalisme augmentaient bien lorsque les criquets "gré-
gaires" étaient de plus en plus nombreux dans une cage (à
partir de 50), démontrant en laboratoire, ce qui avait été
observé sur le terrain en Afrique par Iain Couzin.

Puis ils ont comparé les odeurs émises par les criquets
solitaires et grégaires, et identifié 17 d'entre elles produites
exclusivement par les criquets de phase grégaire.

Une substance chimique en particulier, la phénylacé-
tonitrile, a montré repousser les autres criquets lors de tests.

Cette substance est impliquée dans la production par
le criquet grégaire d'une toxine (cyanure d'hydrogène), et il
semble donc logique qu'elle constitue le signal envoyé aux
autres individus pour qu'ils se tiennent à distance.

Pour confirmer leur découverte, les scientifiques ont
utilisé les ciseaux moléculaires CRISPR pour génétique-
ment modifier les criquets, afin qu'ils ne puissent plus pro-
duire la phénylacétonitrile. Résultat: ils étaient plus
vulnérables au cannibalisme.

Les chercheurs ne se sont pas arrêtés là, en testant des
dizaines de récepteurs olfactifs des criquets, s'arrêtant fi-
nalement sur l'un d'eux, particulièrement sensible à cette
substance chimique. Des criquets génétiquement modifiés,
ne pouvant plus utiliser ce récepteur, ont présenté un com-
portement cannibale renforcé.

Dans un article de commentaire également publié
dans la revue Science, les chercheurs Iain Couzin et Einat
Couzin-Fuchs ont estimé que cette découverte apportait
un éclairage sur "l'équilibre compliqué" entre les méca-
nismes poussant les criquets migrateurs à se regrouper, ou
à entrer en rivalité.

Des méthodes pour contrôler leur population pour-
raient utiliser une technologie augmentant la compétition
entre eux. En même temps, "il ne faut pas éradiquer l'es-
pèce", avertit Bill Hansson.

 

Des scientifiques identifient un frein
au cannibalisme chez les criquets Tajine au poulet et aux 

poires confites aux épices

Recettes

Lorsque après le dîner, que ma mère nous
avait tardivement servi du fait de l’exception de
la circonstance, nous avions pris congé d’eux
pour monter nous coucher, nous nous étions
endormis aussitôt, tous les deux presque simul-
tanément. Nous n’avions pas continué à parler,
comme nous avions l’habitude de le faire à cha-
cune de nos retrouvailles de plus en plus espa-
cées, car nous étions très épuisés et puis nous
avions encore quelques jours à passer ensemble
à Rabat et ensuite à El Jadida. C’est que pour le
retenir, j’avais promis à Jamal de l’accompagner
dans son retour aux Doukkala.

Ce monstre s’était frayé une bonne place
au sein de ma famille, particulièrement dans le
cœur de ma mère qu’il appelait, volontiers, avec
une affection qui ne lui était pas insensible, par
«oumi» (mère). Elle le lui rendait bien. Elle ne
cessait de répéter qu’elle le considérait, exacte-
ment comme l’un de nous autres, ses propres
enfants.

D’ailleurs, elle avait pleuré de toutes ses
larmes chaudes en le voyant partir quand était
arrivé le jour de notre voyage à El Jadida.

Comme la voie ferrée n’allait toujours pas
au-delà de Casablanca, nous avions longuement
hésité entre emprunter l’autocar et l’un de ces
grands taxis qui faisaient la navette entre Rabat
et El Jadida, transportant six personnes.

C’était la période des rentrées. L’été s’ache-
vait et les vacances scolaires étaient presque ter-
minées. La gare routière était prise d’assaut par
des hordes de voyageurs aussi excités que pres-
sés. Le trafic routier était également inhabituel-

lement agité.
Le prix du billet de transport en taxi était

plus cher que celui de l’autocar. L’affluence aux
stations de taxis était alors relativement moins
dense. C’était ce qui avait fixé notre choix. Nous
avions ainsi pris place parmi les six passagers
que le taxi était autorisé à transporter. Nous
avions pour la énième fois pris la route.

Nous nous étions installés à l’avant, à côté
du conducteur. Ce dernier semblait bien maî-
triser sa machine. Il roulait très vite mais parais-
sait entièrement en possession des réflexes
alertes requis pour la tenue de la route. 

Jamal et moi étions enthousiasmés, comme
de petits enfants, par ses excès de vitesse. Nous
étions complètement insouciants quant aux
multiples manœuvres par lesquelles il éludait
habilement le danger car nous avions hâte d’ar-
river à destination et de nous dégager de la pos-
ture vraiment inconfortable dans laquelle nous
voyagions

Le paysage, sur fond de musique orientale,
distrayait nos sens et trompait notre vigilance.
A la radio, l’Egyptien Abdelhalim Hafez répé-
tait, de sa voix mélodieuse, la chanson qu’il ve-
nait de sortir, ayant fait un tabac parmi les
millions de ses admirateurs à travers le monde
arabe : «la liseuse de la tasse» (la diseuse de l’ave-
nir)

«O mon fils !
Il est décédé en martyr,
Martyr de l’amour, ô mon fils !...»
Nous venions de traverser la grande Casa-

blanca, submergée par la cohue humaine et

souillée par la fumée et la poussière, taxe infor-
melle de la civilisation et de l’industrialisation
galopantes.

A la sortie de la ville devant un café de rou-
tiers, le conducteur avait décidé, soudain, qu’on
devait nous arrêter. «Pause café  !», avait-il
sommé. Nous n’avions choisi ni le moment ni
le lieu de cette pause mais personne ne pouvait
lui disputer la souveraineté de sa conduite, au
sens propre et au sens figuré bien entendu.

L’odeur alléchante, qui se dégageait des
grillades étalées, ne nous avait pas tentés, ni

Jamal ni moi. Nous nous étions contentés d’un
thé que nous avions siroté lentement en atten-
dant l’ordre du départ. 

Jamal semblait soucieux et taciturne. Je
m’étais gardé de lui en demander les raisons car
je comprenais qu’après son long séjour en
France et ses courtes vacances à Rabat, il ap-
préhendait certainement la reprise des choses
sérieuses de la vie.

Au bout d’une trentaine de minutes, l’appel
au départ était tombé. Le chauffeur était déjà
installé derrière son volant et pressait, à coups
de klaxon, les voyageurs de monter en voiture.
Nous avions été les derniers à prendre place. Le
maître de bord avait démarré en trombe
comme pour rattraper le temps perdu dans la
pause. Le trafic routier était toujours aussi
dense. Là-dessus, à la différence de la route
entre Rabat et Casa, celle, reliant la seconde avec
El Jadida, était dominée par un nombre excessif
de poids lourds, des camions, des camionnettes
et des autocars.

Or, paradoxalement, notre extravagant de
chauffeur avait redoublé, démesurément, de vi-
tesse. Je commençais à sentir la peur m’envahir
jusqu’à l’arrêt du souffle. Alors que Jamal, in-
conscient du danger que nous faisait courir
notre désormais chauffard dans ses multiples
manœuvres acrobatiques, fredonnait douce-
ment sur le rythme des refrains inlassablement
répétés de Hafez, je n’avais d’yeux que pour les
gestes de l’horrifiant machiniste. Mes nerfs
étaient mis en état d’alerte maximale.

(A suivre)

Le
 li
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e

…ET LA VIE NE
CONTINUE PAS.

Journal d’une vie qui
serait la mienne

Rachid MEFTAH
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